
- MERCREDI 21 OCTOBRE 1891 -

Helvetia (Groupe de chanteurs dn Cercle Mon ta-
fnard.)—Réunion du Comité, mercredi 21, à 81/» h.

n soir, au local. — La répétition est renvoyée au
mercredi 28.

Eglise catholique chrétienne tous les mercredis
a 8 heures, à la Chapelle , réunion de chant.

Société d'escrime. — Assaut, mercredi 21, A . Vj h.
du soir, au local.

Orphéon. — Répétition générale, mei credi 21, â
8 h. du soir, au local.

Deutsche Evangélisation (Lokal : Envers 37).
— Mittwoch , Abends 8 Va Uhr : Bibelstunde.

Club dea Dèrame-tot. Réunion, mercredi 21,
a 8 "/« h. du. soir, au local.

Concordia. — Gesangstunde , Mittwoch den 21.,
Abends 8 >/¦ Uhr , Café de la Croix-Blanche.

Intimité. — Assemblée générale , mercredi 21, à
8 h. du soir, au local.

Mtuipme militaire « Lea Armes-Réunies » .
— Répétition générale, mercredi 21, à 8 1/, c. du
soir, au Casino.

fanfare Montagnarde. — Répétition généra'e,
mercredi 21 , 4 8 h. du soir , au local.

Théâtre. — Direction de M. Laclaindière. — Jeudi
22, à 8 "/j h. du soir : Belle - Maman, comédie
nouvelle en 3 actes, et Le Chalet , o\ ôra-comique
en 1 acte .

Union Chorale. — Répétition générale , jeudi 22,
àS'/i h. du soir, au nouveau local (Café Rickli ,
Balance 15).

Orchestre La Renaissance. — Répétition géné-
rale , jeudi 22, A 8 ty, li - du soir, au local.

Club de la Pi-ve. — Séance, jeudi 22, à 8 V» h. du
soir, au Cercle.

Société de gymnastique d'hommes. — Exerci-
ces, jeudi 22, à 8 ty, h. du soir , à la grande
Halle.

Dentsoher Gemisohter [Kirohen Cher. — Ge-
sangstunde, Donnerstag den 22. , Abends 8 V» Uhr,
im Lokal.

Onionchrétienne des jeunes gens (Beau-Site).
— Jeudi 22, à 8 •/_ du soir : Causerie.

La Chaux-de-Fonds

Socialisme et patriotisme sont , dit le Soir ,
deux mots , mieux que cela , deux principes
que, dans ces dernières années plus particu-
lièrement , on s'est efforcé d'opposer l'un à
l'autre. Par socialisme, l'école de Karl Marx
entendait la socialisation des instruments , de
la matière et des produits du travbil , indépen-
damment de toute considération de territoire,
de frontières et de nationalité;elle n'avait pas
en vue le bonheur ou du moins la transfor-
mation économique de tel ou tel pays, mais
celle de l'humanité entière ; tout au plus , et
comme à titre de première expérience, bor-
nait-elle à l'Europe ses premiers efforts.

Il y a deux ans , à la conférence de Berlin ,
convoquée par Guillaume II en personne ,
alors dans toute la vivacité de ses ardeurs ré-
formatrices , c'était bien de socialisme inter-
national qu 'il s'agissait encore. On étudiait les
moyens de jeter les bases d'une législation
universelle du travail ; on se proposait de
limiter en tous pays la durée du labeur quo-
tidien , d'interdire aux femmes et aux enfants
de tous pays l'entrée de certains ateliers dans
certaines conditions. C'était du socialisme
d'Etat , mais c'était aussi de l'internationalis-
me, et l'on peut croire que de longtemps
celui-ci ne retrouvera l'occasion d'une mani-
festation aussi solennelle , sous un aussi haut
patronage.

Toujours est-il qu 'aujourd'hui les démarca-
tions s'accentuent entre les nat ionalités , sur
le terrain du socialisme comme sur tous les
autres. Au congrès de Bruxelles déjà , on avait
vu les délégués allemands refuser de s'asso-
cier aux déclarations du Hollandais Domela
Nieuwenhuys contre la guerre et le vice mili-
taire. Depuis lors, M. de Vollmar , membre
écouté du Reichstag, chef d'un groupe socia-
liste important , a fait des déclarations résolu-
ment patriotiques . Le o octobre dernier , M.
Bebel lui-môme exposait à Berlin , dans une
conférence préparatoire au congrès d'Erturt ,
que « si la bataille d'extermination , qu'il croit
proche , vient à éclater , les socialistes de-
vront aider les classes qu 'ils ont toujours com-
battues à sortir victorieuses de la lutte » .

Et la raison qu 'il donnait de cette attitude
nouvelle, si différente de celle qu 'on aurait
pu lui attribuer , d'après ses publications et

discours précédents, c'est que « la victoire de
la Russie serait le triomphe de la barbarie et
l'anéantissement du socialisme pour long-
temps » . Il est aisé de répondre que la victoire
de la Russie autocratique serait en même
temps , dans l'éventualité prévue, celle de la
France républicaine et démocrati que. Mais
c'est bien inutile , car ce prétexte n'est évi-
demment mis en avant par M. Bebel que pour
masquer la véritable raison.

Cette raison véritable , c'est que les socia-
listes d'outre-Rhin ne veulent pas oublier
qu'ils sont Allemands , c'est qu 'ils entendent
rester patriotes et qu'au-dessus de leurs théo-
ries révolutionnaires ils placent leurs devoirs
envers la patrie. C'est ce qui ressort du débat
qui vient d'avoir lieu sur cette grave question
au congrès d'Erfurt ; M. de Vollmar s'est ex-
primé hier avec plus de clarté que M. Bebel
ne l'avait fait il y a quinze jours , mais non
pas avec plus de résolution ; et la très grande
majorité , sinon l'unanimité du congrès, était
certainement de son avis.

Cette évolution du parti socialiste allemand
est un événement dont les socialistes français
comprendront sans doute l'importance et la
signification . L'idée d'internationaliser le tra-
vail était déjà venue se briser, à la conférence
de Berlin , contre les individualités nationa-
les ; elle se brise une fois de plus aujourd'hui
contre le sentiment patriotique. Tant qu 'il
s'agit de régler par des lois internationales le
service des postes et des télégraphes, ou de
déterminer les conditions de la propriété lit-
téraire , l'entente est chose facile entre gou-
vernements et peuples ; mais, dès que la per-
sonnalité humaine est en jeu , l'internationa-
lisation n'est plus possible , parce que les
groupements nationaux se sentent atteints
dans leur existence et leur individualité.

Voilà donc l'antipalriotisme dénoncé, re-
poussé par les socialistes allemands , soit fran-
chement , soit sous un prétexte qui permette
un semblant d'accord entre les principes
d'autrefois et les déclarations d'aujourd'hui.
Le point est maintenant de savoir si les socia-
listes français continueront , en dépit de la le-
çon qui leur est donnée par les Vollmar et les
Bebel , à ignorer le patriotisme , à répudier
leur titre et leurs devoirs de citoyens.

Socialisme et patriotisme

Ils ne sont pas nombreux , les protection-
nistes qui ont vécu sous le régime de la pro-
tection et qui en ont connu les fruits. Le mar-
ché français était difficilement accessible aux
produits étrangers el il en résultait pour nos
fabricants le double avantage d'élever les prix
et de continuer leur fabrication avec les an-
ciens outils et les anciennes méthodes , sans se
soucier des découvertes de la science et des
progrès de l'industrie.

La liberté du commerce, en ouvrant au
monde le marché français , augmenta le bien-
être des consommateurs. Elle ne fut pas moins
bienfaisante pour le travail national qui , sti-
mulé par la concurrence, augmenta la quantité
de ses produits et en améliora la qualité. Notre
industrie , qui sommeillait à l'abri des droits
protecteurs , se réveilla tout à coup, et fit voir
au monde de quoi l'esprit français était capa-
ble. Il est étrange qu'on choisisse le lendemain
de l'exposition du centenaire , pour relever à
notre profit la muraille de Chine.

Ceux qui comptent sur ce moyen de s'enri-
chir n'oublient qu'une chose , c'est que le
monde ne se laissera pas faire et que les re-
présailles seront cruelles. Quand nous aurons
besoin de lui pour vivre, il ne viendra pas.
Quand nous chercherons une issue pour nos
marchandises^sur ses marchés, il les fermera.
La guerre auj tarif est soumise auxj mêmes lois
que la guerre au canon. L'une et l'autre peu-
vent avoir leur Sedan.

Les économistes à rebours] qui ^'emportent
pour le quart d'heure dans les conseils du
pays reconnaissent que le pain et la viande
vont renchérir par l'app lication de leur ré-
forme, mais ils soutiennent que ce sera un

bénéfice pour tout le monde ; pour les ven-
deurs, cela est évident , et même, disen t-ils,
pour les consommateurs , car les fermiers et
les industriels , enrichis par la protection , fe-
ront beaucoup travailler et donneront de beaux
salaires.

Les ouvriers auront de la peine à compren-
dre que la restriction du marché ait pour con-
séquence l'augmentation du travail. Ils voient
bien qu'on n'importera plus chez nous, mais
ils devinent que nous n'exporterons plus chez
les antres. La plus simple logique démontre
que le nombre des ateliers décroît avec le
nombre des marchés et que le taux des salai-
res décroît avec la somme du travail. Ils pen-
sent que l'on fait un anachronisme en impo-
sant à la France républicaine , à la France du
suffrage universel les lois économiques faites
au profit des censitaires par la monarchie de
Juillet.

Révolution est extension et progrès. Protec-
tion est monopole , isolement , inertie. Non ,
les contradictions dont nous sommes témoins
ne peuvent pas durer. C'est au lendemain de
l'exposition du centenaire que la France
veut se séparer du monde par la protection t
Est-ce là la leçon de l'histoire? L'histoire
nous apprend-elle que la France est au der-
nier rang dans l'atelier universel ? Son sol
est-il le plus déshérité, le plus ingrat? Man-
que-t-elle de fleuves pour l'arroser ? N'a-t-elle
pas en abondance des voies de communica-
tion ? N'a-t-elle pas une vaste élendue de ri-
vages avec des ports sur " les deux mers ? Sa
main-d'œuvre est-elle inférieure à celle des
autres pays ? N'est-elle pas largement pourvue
de capitaux ? Ses chefs d'industrie , ses ingé-
nieurs , ses inventeurs vont-ils se retirer , en
pleine force, du champ de bataille où ils ont
remporté tant de victoires? La France est
faite pour la liberté. Ceux qui attaquent la li-
berté sous ses diverses formes, et notamment
la liberté du travail , ne se rendent pas compte
du tort qu 'ils font à la Révolution , à la Répu-
blique et à la France.

(Le Temps) Jules SLMON.

Mon petit journal

J. rance. — ua <_namDre a continue sans
incident la discussion générale du budget.

La commission sénatoriale des douanes a
adopté un droit de 25 francs sur les viandes
salées, au lieu du droit de 20 francs voté par
la Chambre.

— M. de Giers est attendu à Paris. Il vient
voir son fils , secrétaire à l'ambassade de Bus-
sie.

— Le czar vient d'envoyer à l'amiral Bar-
bey, ministre de la marine , l'ordre impérial
de l'Aigle blanc.

— Lundi , à l'Académie des sciences, M.
Berthelot a présenté une série de beaux échan-
tillons d'une nouvelle variété d'argent jaune
ayant absolument l'aspect de l'or. Ce nouvel
état a été obtenu par M. Carré en réduisant
un sel d'argent par le citrate de fer. Il y a là
une découverte fort importante, car elle per-
mettra peut-être à l'industrie d'obtenir la do-
rure à meilleur compte. Elle peut même ex-
pliquer , ainsi que le fait observer M. Berthe-
lot , comment il se fait que certains alchimis-
tes ont prétendu transformer l'argent en or.

— Une bande dc loups . —¦ Des pêcheurs à la
ligne venant de Montferrand racontent au
Petit Comtois qu'ils traversaient le bois de la
Marne, dimanche à six heures du soir, pour
retourner à Besançon. Pendant ce trajet , leur
attention était parfois tenue en éveil par le
bruit d'un froissement de feuilles sèches pro-
duit , dans le bois , par des pas légers ; mais
ils n'en continuaient pas moins leur chemin ,
sans chercher à se rendre compte de ce qui se
passait près d'eux.

Mais au sortir du bois , et au moment où ils
atteignaient la grand' route, des cris de dé-
tresse se firent entendre non loin d'eux. Aus-
sitôt nos pêcheurs de courir vers l'endroit
d'où les cris partaient. A cent mètres environ
du bois, près d'un groupe de maisons où ils
étaient aller chercher un refuge , quelques pe-
tits enfants racontaient , à une personne ac-
courue à leurs secours , qu'ils avaient éprouvé
une bien vive frayeur à la vue de trois « gros
animaux » qui étaient passés près d'eux.

Regardant vers la lisière du bois qu'ils ve-
naient de quitter , les pêcheurs virent , en
effet , un loup allant tranquillement rejoindre
deux de ses congénères qui rôdaient à une
faible distance d'une ferme, et auxquels ils
donnèren t la chasse, sans que le propriéta ire
ait eu vent de la présence de ces hôtes dan-
gereux pour les troupeaux et les poulaillers.

Ce fait , assez étrange dans cette saison, dit
notre confrère , nous a été signalé pour met-
tre en garde les personnes appelées à traver-
ser le bois de la Marne.

Ceux qui le signalent ont la certitude d'a-
voir été suivis , pendant la traversée dans le
bois, par des loups : ainsi s'expli que le bruis-
sement de feuilles qu 'ils percevaient et qui,
sans nul doute, était produit par eux.

Si les faits qui nous sont signalés par des
témoins dignes de foi sont exacts , le service
de louveterie aura probablement à prendre
des mesures pour débarrasser les environs
des hôtes dangereux qui viennent d'y être
aperçus.

Nouvelles étrangères

L'Observatoire du Mont Blanc
Les nouvelles arrivées dernièrement dn

Mont-Blanc , montrent que les travaux de cons-
truction d'un observatoire météorologique
rencontrent chaque jour des difficultés qui
n'avaient pas été prévues.

M. lmfeld , l'ingénieur qui dirige ces tra-
vaux , sous la surveillance personnelle de M.
Janssen , de l'Institut , s'est établi avec huit
ouvriers et deux médecins , à l'observatoire
Vallot , situé à 4,000 mètres d'altitude , et d'où
il [travaille à reconnaître l'épaisseur de la
neige, sur la cime.

La construction de l'observatoire ne serait
possible que si cette épaisseur ne dépassait
pas douze mètres. Les premiers sondages ont
établi qu'il existe à une vingtaine de mètres
du sommet , une arête de rocher qui n'est cou-
verte que par un mètre de neige. Trois gale-
ries furent creusées à douze mètres au-dessous
du point le plus élevé, pour s'assurer si on
pourrait rencontrer le rocher à cette hauteur ,
mais les résultats obtenus sont peu encoura-
geants. Une des galeries a atteint la profon-
deur de 28 mètres , sans qu'on ait rencontré
le rocher.

Les travaux n 'avancent que très lentement
par suite de la rareté de l'air et de mille autres
difficultés. Les hommes souffrent beaucoup
du mal des montagnes et ne peuvent fournir
qu 'une somme de travail insignifiante. Ils sont
constamment obligés de descendre dans la
vallée.

Bien que la cabine'de l'observatoire Vallot
soit chauffée au coke par deux poêles qui
brûlent jour et nuit , le thermomètre reste
toujours au-dessous de zéro , l'encre y gèle,
et l'eau bouillante à 83 degrés , il est presque
impossible d'obtenir une nourriture suffisam-
ment cuite. Enfin, de violentes bourrasques ,
qui se répèlent trop souvent , viennent inter-
rompre les travaux et occasionnent aux hom-
mes de vives souffrances.

Les épreuves ont pris un tel degré d'acuité,
surtout en ces derniers jours , et les résultats
obtenus sont si peu satisfaisants , que l'on an-
nonce que M. lmfeld aurait renoncé à pour-
suivre l'entreprise.

Allemagne. — La dernière séance du
congrès d'Erfurt a été particulièrement dra-
matique. Après en avoir fini avec l'opposition
de gauche , celle de MM. Auerbach et Weber
qui ont officiellement déclaré le schisme, on a
cru pouvoir se débarrasser aussi de M. de Voll-
mar. Mais il s'est bravement défendu. Une
motion de blâme proposée par M. Œrtel , ap-
puyée avec énergie par M. Bebel , a donné lien
â un débat très vif , dans lequel M. de Vollmar ,
soutenu par une partie des socialistes du Sud ,
a vigoureusement critiqué l'intolérance des
directeurs du p arti , qui ne peuvent souffrir
aucune opposition et veulent étouffer par la
force la libre expression.des opinions.

Il a déclaré que si la motion de blâme élait
votée, il ne s'y soumettrait pas , mais qu 'il se
retirerait du congrès et qu 'il aurait parlé pour
la dernière fois dans une réunion socialiste.

Les applaudissements très nourris qui ont
accueilli les déclarations de l'orateur ont donné
sans doute à réfléchir à ses adversaires , car ,
mal gré l'insistance de M. Bebel , [la motion
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QErtel a été retirée par son auteur , et le con-
grès a voté un ordre du jour de (sauvetage
constatant que M. de Vollmar est d'accord
avec la tactique du parti , laquelle tacti que a
été ensuite adoptée , sans que l'on ait bien
Srécisé en quoi elle consiste. De {cette façon ,
!. Bebel et M. de Vollmar ont eu chacun son

ordre du jour de confiance , quoique le pre-
mier ait énergiquement attaqué l'autre , et que
celui-ci n'ait rien rétracté ni désavoué. Au
prix de cette contradiction , le parti socialiste
a échappé à un nouveau schisme. Quant à
celui de la gauche, il est consommé puis qu 'à
la fin de la séance, lecture a été donnée d'une
lettre de MM. Auerbach et consorts déclarant
qu'ils se retirent du parti socialiste.

— L'exposition internationale]|d'électricité
de Francfort a été close lundi. Le président
du Comité organisateur , M. Sonnemann , a
prononcé la discours de clôture. Le nombre
des exposants était de 455 ; les machines ex-
posées représentaient une valeur de 7 millions
de marks. 1,200,000 personnes ont visité l'ex-
position.

Italie. — La Gazette piémontaise, com-
mentant les résultats du vote de la Suisse ap-
prouvant les nouveaux tarifs douaniers , re-
marque que le courant protectionni ste, qui
fait plier l'opinion publique dans les deux
mondes , a trouvé un écho même dans la libre
Helvétie, qui , par ses traditions , paraissait
moins accessible aux traditions du colbertisme.
Le vote est d'autant plus significatif qu'il
émane directement des masses populaires par
le référendum.

Ce vote aura beaucoup d'influence sur les
rapports économiques entre la Suisse et l'Ita-
lie, surtout actuellement où on se prépare à
négocier un nouveau traité commercial entre
les deux pays. La Gazette espère que l'arme
que le peuple suisse a mise entre les mains de
son gouvernement ne le poussera pas à des
prétentions excessives dont les conséquences
retomberaient sur la Suisse.

Angleterre. — L'office général des
postes du Boyaume Uni vient de publiier son
trente-septième rapport annuel. Le nombre
total des lettres, cartes postales , imprimés,
circulaires, échantillons, journaux , colis pos-
taux, distribués durant l'année qui s'est ter-
minée le 31 mars dernier, dépasse deux mil-
liards six cents millions et montre une aug-
mentation de 8,2 % sur l'exercice précédent.

Sur ce total , l'Angleterre et le pays de Galles
comptent pour 85,2%, l'Ecosse pour 8,9 et
l'Irlande pour 5,9 ; dans le seul district postal
de Londres, sont distribuées deux fois plus de
lettres que dans l'Ecosse et l'Irlande réunies.

— Une statistique intéressante de l'ivrogne-
rie en Angleterre et dans le pays de Galles
vient d'être publiée.

Sur une population de vingt-neuf millions
d'habitants , 173,036 personnes ont été arrê-
tées en état d'ivresse pendant l'année 1890, à
savoir : 162,786 en Angleterre et 10,250 dans
la principauté ; plus de 15,000 arrestations
figurant dans ce total ont été opérées le di-
manche entre midi et minuit. Les chiffres
sont donnés pour chaque comté séparément :
celui de Lancaster tient la tête de la liste, puis
viennent ceux de Durham et d'York.

très transportées dans le rayon local à la taxe
réduite de 5 centimes sera porté de 15 à 250
grammes.

Les lettres non affranchies paieront le dou-
ble de la taxe. Celles qui seront insuffisam-
ment affranchies paieront le double de la taxe
également , mais après déduction du montant
des timbres employés.

La taxe des mandats d'encaissement , qui
était jusqu 'ici de 50 centimes, a été abaissée à
15 cent, pour les encaissements ne dépassant
pas 20 fr. et à 30 cent, pour les sommes allant
de 20 à 1000 francs.

La taxe des mandats postaux pour les som-
mes inférieures à 20 fr. a été réduite de 20 à
15 centimes.

La franchise de port a été accordée aux au-
torités de surveillance des écoles publiques.

Enfin , le poids maximum des j ournaux
transportés à la taxe de 1 centime par exem-
plaire a été porté de 50 à 75 grammes.

Le référendum. — Le Journal de Genève
répond ce matin , en ces termes, aux réflexions
du Temps sur le référendum , que nous avons
citées hier :

Voilà un j ugement bien prompt et bien sé-
vère , auquel nous ne pouvons souscrire. La
double déconvenue que nous venons d'éprou-
ver sur deux questions importantes , ne nous
a pas fait oublier les services que le référen-
dum a déjà rendus à notre pays et qu 'il conti-
nuera à lui rendre , s'il plaît à Dieu. Certes il
n'est pas infaillible — y a-t-il un système po-
litique qui le soit ? — mais c'est encore le
meilleur moyen qui ait été trouvé pour mettre
un frein à l'omnipotence des assemblées et
pour rétablir le contact entre elles et le pays ;
c'est aussi la seule solution connue de conflits
qui partout ailleurs sont insolubles par les
voies pacifi ques.

Et quand il n'aurait d'autre effet que de
nous mettre à l'abri des crises ministérielles
fréquentes qui sont le fléa u du régime parle-
mentaire, pour cela seul il aurait droit à notre
reconnaissance. Certes , le peup le peut se trom-
per, surtout lorsqu 'on tend un piège à sa
bonne foi par la façon dont les questions lui
sont posées, et c'est précisément le cas du
vote de dimanche qui a eu lieu sur un double
malentendu.

Mais quand il se trompe ou qu'on le trom-
pe, son erreur n'est pas irréparable , car,
grâce au droit d'initiative récemmen t voté, il
dépend toujours de lui de corriger ce qu'il a
fait , et comme ses erreurs touchent presque
toujours à ses intérêts, il n'est pas lent à s'en
apercevoir. Le référendum * *\nû cet immense
avantage de donner à chaque électeur le sen-
timent très vif de sa responsabilit é dans la
marche des affaires publiques , de le forcer à
à s'en occuper personnellement.

Loin donc de considérer le référendum
comme un système politique inférieur et gros-
sier , nous le tenons, au contraire , même lors-
qu'il se prononce contre nous , comme la plus
simple el la plus admirable soupape de sûreté
qui ait été inventée pour préserver la ma-
chine démocratique souvent surchauffée d'é-
clater en révolutions périodiques. Nons ne
songeons à l'imposer à personne ; mais on
nous permettra de le garder pour notre usage,
comme un instrument perfectionné qui ré-
pond parfaitement à son but , qui est d'être
tout à la fois un frein et un gouvernail.

Militaire. — Les journaux fribourgeois
expriment le désir que le colonel David passe
à la première division et que le colonel
Techtermann soit promu au commandement
de la seconde.

— Les Basler Nachrichten publient un arli-
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V. VATTIER D'AMBROYSE

— Ibrahim I O'est pourtant vrai. Je retourne donc
ma chique et je ne m'«estomaque» plus, acheva
Christophe avec un gros rire.

Flammèche rit aussi, mais plus distinctement.
— Faut pas nous faire remarquer, dit-il , surtout

du jeune M. Guillem. Il devient si embarrassant
avec ses questions, qui pétillent comme toutes les
«sautes» de la rose des vents. «Flammèche par-ci 1
Flammèche par-là I» C'est un trop bon enfant pour
tout lui dire; aussi , vaut mieux courir des «embar-
dées* pour l'empêcher de nous empaumer avec ses
«mignardises*. Tenez, maitre Christophe, regardez
le. Est-ce qu'il ressemble A son compagnon ? Il
causa tranquillement avec le Chinois, et ne se tré-
mousse pas plus que si on ne remuait pas devant
lui les diamants quasi à la pelle.. . mais l'antre t...
l'autre I voyez donc sa maigre face devenue plus
verte, plus allongée f

— Parbleu I moussaillon, tu comprends donc pas
qu'il enrage de ne pas pouvoir tout mettre dans sa
poche !

Véritablement , ni Christophe, ni Flammèche ne
gardaient une grande bienveillance envers M.
Daullé. Sa présence semblait posséder le triste don
d'exciter leur colère et leurs suppositions les moins
flatteuses. Pour tout dire, la conduite de l'homme
qu'ils détestaient y prêtait beaucoup.

Depuis cinq jours que la petite troupe était in-

Rtproduction interdite aux journaux n'ayant pat traité aue
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stallée à Eïer-Passing, Matthieu ne perdait pas un
moment. Il trouvait moyen de se faufiler partout ,
d'interroger chacun malgré ia prière, faite par l'in-
tendant aux deux jeunes gens, d'avoir à s'adresser
à lui, relativement aux questions qu'ils pourraient
désirer poser.

Matthieu avait réussi à faire entrer quelques
mots malais et dayacks dans sa cervelle. Grâce à
ce tour de force, il adressait tant bien que mal
questions sur questions aux travailleurs. Son car-
net ne le quittait pas, à chaque minute il y griffon-
nait quelque chose : aussi Barnabé-Blaise, fort
amusé de ce manège, lui disait-il en riant qne, bien
certainement , son ambition devait viser à obtenir
le titre d'ingénieur en chef de l'exploitation d'Eïer-
Passing.

— Y verriez-vous quelque sérieux inconvénient .
répondait Matthieu avec un sourire énigmati-
que.

— Pour ce qui me regarde, non assurément, af-
firmait Barnabé-Blaise. Eeste, par exemple, à sa-
voir si «monsieur» Ting-Lee-Fang accepterait le
voisinage d'une autorité semblable à la sienne.

— Croyez-moi , je ne cherche pas, mais pas du
tout, à me poser en rival de M. Ting-Lee-Fang,
comme vous dites.

— Entre nous, vous avez raison. D'après ce qu'a
dit le rajah Ibrahim , M. Jacques Guillem ne se sé-
parerait pas volontiers d'un tel serviteur ou, plu-
tôt , d'un tel ami.

— Non , pas volontiers , je le comprends, dit Mat-
thieu avec une tranquillité parfaite et une intona-
tion de voix particufiére.

Barnabé-Blaise ne prit pas garde A l'attitude de
son compagnon. Tout à l'enchantement qne lui
causait le pays superbe où il se trouvait , son seul
souci était de se livrer à la chasse, à la pêche , ou
au plaisir d'admirer avec quel ordre, quelle dou-
ceur, quelle entente s'accomplissaient les divers
travaux.

La paresse et la malpropreté, ces deux penchants
si forts chez les indigènes , semblaient être incon-
nus dans la vallée. Hommes, femmes, enfants , cha-
cun selon ses aptitudes et ses forces trouvait une
occupation rénumératricd.

Bien loin d'agir en maître absolu, l'intendant pa-
raissait garder en toutes choses le ton d'nn père de
famille soucieux du bien-être des siens. Le pre-
mier au travail , le dernier an repos, on pouvait
vraiment dire qu'il gagnait deux fois la somme de

bénéfices qui lui était allouée. D'abord , par son la-
beur : ensuite , par son équité et son incessante
prévoyance.

La veille dn jour où Christophe et Flammèche
s'entretenaient si charitablement de M, Daullé ,
Tingg-Lee-Fang avait proposé à ses hôtes de faire ,
le lendemain , une excursion jusqu 'aux mines de
diamants. Matthieu craignait la fatigue , mais ces
mots magiques «mines de diamants» lui donnèrent
des forces.

A la première heure on fut sur pied.
Le chemin était ravissant. Les maisonnettes, dis-

séminées au milieu de jolis jardins prolongeaient
très loin les abords du village. Des sentiers ser-
pentaient au milieu de bosquets et de champs en
pleine végétation.

Les ouvriers passaient gais, souriants, avec un
salut pour l'intendant et un autre pour les voya-
geurs.

Denx fois on fut obligé de traverser la rivière .
Les ponts donnant accès sur la berge opposée
étaient construits avec une simplicité élégante, qui
n'excluait pas une grande solidité , quoique le bam-
bou en formât la base. On voyait bien que l'on
n'avait plus à faire aux passerelles édifiées par les
indigènes.

— Ça vaut mieux que les méchants «grelins» ren-
contrés pendant ie voyage, pas vrai t monsieur
Daullé, dit Flammèche.

M. Daullé laissa tomber l'observation. Il lui était
trop peu agréable de reporter sa pensée vers les
dangers passés.

Aux bosquets, aux jardins , aux champs, succé-
dèrent des prairies, puis le sol se montra rocailleux
et ondulé.

Malgré le bon entretien du chemin, la marche y
devenait presque pénible.

— Nous arrivons, dit Ting-Lee-Fang, en dési-
gnant des cabanes élevées au bord de tranchées
profondes, d'où l'on voyait entrer et sortir un
monde de travailleurs.

— Quoi I dit Barnabé-Blaise, vous appelez ceci
une mine f  Je m'attendais à trouver des pnits, nne
exploitation souterraine.

— Les diamants ne sont jamais enfoncés très
avant dans le sol, répondit Ting-Lee-Fang. En gé-
néral , on les trouve au milieu des collines de ter-
re, de sable et de cailloux. Les grandes pluies sont
favorables à leur recherche; mais comme ils pour-
raient être entraînés an loin, les tranchées reçoi-

vent tout ce qui tombe des collines. Au surplus,
avançons, nous allons voir mes hommes à l'œu-
vre.

L'intendant donnait l'exemple des précautions à
prendre pour franchir les planches jetées au-des-
sus des fossés. Tout en marchant, il disait un mot
aimable, soit en malais , soit en dayack , soit en
chinois, car beaucoup d'entre les mineurs étaient
ses compatriotes.

Il ne s'arrêta que devant un vaste réservoir plein
d'eau sur les bords duquel des hommes appor-
taient de grands plats en bois , chargés de terre ou
de sable. D'autres hommes prenaient ces plats, les
aspergeaient d'eau , puis , passant doucement leurs
mains au milieu de la terre, retenaient avec soin le
moindre caillou. L'opération était renouvelée , jus-
qu'à ce qu'il ne restât aucune matière étrangère .
Cela fait, on examinait scrupuleusement les
cailloux pour en séparer les diamants s'il s'en
trouvait.

— Est-ce là tout . dit Barnabé-Blaise un peu
désappointé , car il s'était imaginé assister à des
travaux merveilleux.

— C'est tout , répliqua l'intendant ; mais ne croyez
pas que, malgré sa simplicité, une telle façon de
procéder soit exempte de fatigues I. . .  Sous ce cli-
mat , l'eau dormante, dont nécessairement il faut
faire usage, ne tarde pas à se corrompre. Ensuite,
vous le constatez vous-même, le sol, aux environs
des collines, est absolument stérile, aucun arbre
n'y saurait prospérer. Aussi, pendant les fortes
chaleurs, et dans ce pays elles durent la plus
grande partie de l'année, les mines deviennent un
véritable lieu d'exil; j'ai soin , en conséquence, de
ne point laisser excéder les forces des ouvriers;
leur journée n'est jamais très longue,

— Ces mines sont-elles productives T demanda
Matthieu.

— Je les crois à peine effleurées. Plus on avance,
plus elles donnent des pierres de valeur en grande
quantité. Barmen, dit l'intendant en faisant signe
A un homme , au type chinois , de s'avancer, où en
sommes-nous aujourd'hui ?

(i suivr*.)
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de militaire dans lequel il est dit que, si la
guerre éclatait , les Italiens tourneraient les
fortifications du Gothard et de Saint-Maurice
et prendraient la route du Brenner , d'où le
chemin de fer du Vorarlberg les transporte-
rait sur le Bhin supérieur , pour se réunir à
l'armée allemande.

## Chemin de fer du Jura-Neuchâtelois.
— Longueur exploitée : 40 kilomètres. —
Mouvement et recettes pendant le mois
de septembre 1891 :
53,000 voyageurs . . . . Fr. 47,000»—

160 tonnes de bagages . » 2,500»—
350 têtes d'animaux . . » 500»—

9,900 tonnes de marchan-
dises » 26,000»—

Total Fr. 76,000»—
Becettes du mois correspon-

dant de 1890 . . . .  » 75,800»—
Différence en faveur de 1891 Fr. 200»—
Recettesàpartirdul «rj.l891 Fr. 611,o32»97

» » 1890 » 605,415»16
Différence en faveur de 1891 Fr. 6.117»81

#% Académie. — L'installation du nouveau
recteur de l'Académie a eu lieu hier matin.

M. Billéter , recteur sortant de charge , a
prononcé un discours dans lequel il a fait al-
lusion à la célébration du jubilé de notre Aca-
démie, qui se fera probabl ement au printemps
prochain , et a dit combien les collègues de feu
M. J.-P. Isely regretteront de ne pas y voir
figurer leur ami et l'un de leurs doyens. M.
Billéter a , en outre , exprimé l'espoir que la
cérémonie jubilaire coïnciderait avec une ré-
organisation de la faculté des sciences et la
possibilité pour les étudiants qui se destinent
â la médecine d'y passer leur premier examen.

- *^*^m *****— *^*~*******^***

Chronique neuchàteloise

Taxes postales. — Un certain nombre
de modifications entrent en vigeur le 1er dé-
cembre prochain.

Dès cette date, le poids maximum des let-
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Chronique suisse

BERNE. — Nous i*ecevons de Berne la let-
tre suivante , dont les vues n'engagent que son
auteur :

Le résultat de la votation de dimanche sur
le tarif des péages est inquiétant à plus d'un
titre.

Pour mon compte , j' y vois — si l'on n'y
met ordre — un acheminement vers la révo-
lution sociale. Je sais bien que le signal de ce
mouvement , si redouté du cap ital en général ,
ne partira pas de notre chère patrie , mais au
moment donné , nous y serons entraînés parce
que l'ouvrier sera forcé de le suivre , a fin de
se dégager du cercle de fer qui l'étreint de
jour en jour davantage et risque de finir par
l'étouffer.

Je veux parler des impôts que l'on nous
sert , depuis quelques années , à toutes les
sauces, et ceux que le peuple suisse vient si
bénévolement de s'octroyer dimanche sont
peut-être les plus lourds qu 'il aura à suppor-
ter.

On s'étonne généralement de ce que le tarif
ait obtenu une telle majorité.

Il n'y a rien d'étonnant à cela ; voyez plu-
tôt : Le comité de la « Ligue contre le renché-
rissement de la vie » a dit dans son manifeste,
en parlant par exemple des droits sur la
viande de boucherie : le tarif de 1851 pré-
voyait une taxe de 30 ct. par bœuf importé ,
tandis que le nouveau tarif élève cette taxe à
fr. 30.

Mais , chacun sait que depuis l'entrée en
vigueur du tarif de 1881, soit depuis 10 ans,
le droit d'entrée sur les bœufs importés est
de fr. 25 par tête. Les bouchers qui sont aussi
bons calculateurs que vous et moi auront cer-
tainement pensé ceci :

« Si le nouveau tarif des péages entre en
vigueur nous payerons sur les bœufs fr. 30
de droit d'entrée au lieu de fr. 25.

Le public ne trouvera pas mauvais, si ce
tari f est voté que nous augmentions la viande
de 5 ct. par livre.

Si la bête bouchoyée pèse 800 kg., ce sera
fr. 40 de recelte en plus que nous ferons ,
moins les fr. 5 de douane payés en plus , aug-
mentation du bénéfice fr. 35.

Et ainsi des autres fournisseurs...
Seuls les ouvriers et les employés auront à

supporter les exigences du nouveau tarif et
devront remplir à la sueur de leurs fronts ,
les coffres de la Confédération.

Espérons que cela ne durera pas et qu'une
réaction ne tardera pas à se produire.

Et lorsque nous serons revenus un jour
avec les autres puissances , aux traditions du
libre échange , sachant toutefois que la Con-
fédération a besoin de ressources pour vivre ,
je dirai monopolisons les industries du tabac,
des allumettes , des cartes à jouer , etc., etc.,
comme nous avons monopolisé l'alcool et les
billets de banque. Je crois que là , là seule-
ment est le salut.

VALAIS. — On lit dans la Gazette du Va-
lais au sujet de l'attentat de Saint-Nicolas :
« D'après des informations , que nous avons
tout lieu de croire exactes , la version d'après
laquelle les voies de fait commises sur la per-
sonne de M. l'ingénieur Busset seraient en

corrélation avec les sentiments de malveillance
nourris par la population de la vallée contre
l'administration et les emp loyés de la ligne
Viége-Zermatt est absolument sans fondement.

Le différend Busset-Lochmalter a un carac-
tère tout à fait personnel. La population toute
entière , y compris les maîtres d'hôtel , se mon-
tre très peinée des brutalités commises sur la
personne de M. l'Ingénieur Busset , et mani-
feste ouvertement son indignation contre les
auteurs de cette lâche'agression.

GENÈVE . — R .présentation proportionnelle.
— Le Conseil d'Etat vient de faire afficher un
arrêté aux termes duquel il sera procédé , le
dimanche 13 décembre 1891 à un essai prati-
que et public d'élection suivant le princi pe de
la représentation proportionnelle. Cette élec-
tion aura lieu conformément aux conditions
fixées par le rapport de la commission est aux
frais de l'Etat. L'urgence est déclarée*

— Aujourd'hui , lundi , l'état de santé du
cardinal Mermillod s'était un peu amélioré.
M. Favre , médecin à Annemasse , esl actuelle-
ment seul à lui donner ses soins ; les autres
médecins sont repartis. La plupart des visi-
teurs ne sont pas admis auprès du malade :
ils sont poliment éconduits par M. l'abbé
Chauffâ t, secrétaire du prélat.

Il a été fait exception pour des amis inti-
mes : ainsi le cardinal Foulon , archevêque de
Lyon , a été reçu la semaine dernière , ainsi
que Mgr Isoard , évêque d'Annecy (qui se rend
fréquemment à Monthoux) et Mgr Deruaz ,
évêque de Fribourg.

On sait maintenant que le cardinal Mermil-
lod a exprimé à Mgr Isoard le désir d'ôtre
inhumé dans le cimetière de Vétraz Mon-
thoux ; cette décision serait conforme aux dé-
sirs des héritiers de la comtesse de Montail-
leur qui fit don du domaine aux évêques du
diocèse de Fribourg et Lausanne , car , et c'est
là un détail peu connu, le château de Mon-
thoux n'appartien t pas au cardinal Mermillod ,
comme on le croit communément.
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Après lui , le recteur actuel , M. Eug. Ladame,
analyse avec la compétence qu'on lui connaît ,
un ouvrage de critique de l'Ancien testament
où l'auteur , M. Moses, Israélite américain , a,
suivant la tendance actuelle, réhabilité quel-
qu 'un aux dépens de quelqu'autre , ici Saul
aux dépens de David.

On sait que la Société académique devait
avoir sa séance avant l'ouverture du semestre ;
cette séance a été renvoyée à quinzaine. Les
cours ont commencé aujourd'hui.

** Hosp ice de la Côte. — Le vingt-septième
rapport annuel de cette institution indi que
pour l'exercice 1890 91, 38 admissions de ma-
lades qui , ajoutés aux 54 qui séjournaient en-
core à l'hosp ice au 30 juin 1891, portent à 92
le chiffre total de ceux qui y ont été soignés,
soit 45 hommes et 47 femmes , avec un chiffre
de 18,676 journées et une moyenne de 203
journées par malade. C'est trois malades de
plus et 706 journées de moins que pendant le
dernier exercice.

Les recettes courantes de l'exercice onl été
de 30.536 fr. 85 et les dépenses de fr. 26,365,
laissant ainsi un boni de 4,171 fr. 85.

——— MISS _________

Variétés
On nous prie de reproduire l'article suivant

publié par le journal IS A cclimatation :
La destruction du ver blanc

Quand le hanneton n'e.-t pas victime des es-
pièg leries des écoliers , et que la main de
l'homme n 'entrave pas l'œuvre de la nature ,
il ne meurt pas sans laisser derrière lui une
nombreuse postérité ; il s'accouple , et la fe-
melle dépose dans la terre le fruit de ses cour-
tes amours.

Ce sont les futurs vers blancs que les agri-
culteurs appellent tantôt turcs, tantôt mans ,
meuniers , etc... Les ravage s qu 'ils causent en
France s'élèvent annuellement à près de trois
cents millions de francs. Ce n'est pas, comme
on voit , une bagatelle. Les vers blancs s'atta-
quent aux racines des arbres fruitiers , des sa-
lades , des fraisiers , el font leur régal des
pommes de terre et des betteraves. Les prai-
ries auxquelles ils s'attaquent ont bientôt fait
de perdre leurs vertes couleurs , et les jardins
qu 'ils visitent prennent un aspect désolé. Pen-
dant deux ans , ils exercent leur dévastation ;
constammen t en mouvement , remontant à la
surface du sol, et s'enfonçant de nouveau dans
la terre , suivant les saisons. Puis , leur der-
nière course achevée, le ver se change en
nymp he, pour se transformer enfin en han-
nston.

Jusqu'à présent , c'est seulement dans ce
dernier état qu 'il était possible de l'atteindre
et de lui faire la guerre. Des syndicats , dits de
hannetonnage , s'étaient formés , et de vérita-
bles battues étaient organisées. On secouait
les arbres sur lesquels ils se réfugient , et les
hannetons , en tombant , étaient ramassés à
pleines poignées. Mais , hélas I ils ne mou-
raient pas tous , et il suffisait qu 'un petit nom-
bre survécût pour qu'une génération nou-
velle naquit , prête à venger , sur les cultures
inoffensives , ses ancêtres massacrés.

Le hannetonnage , tout en ayant du bon ,
n'était donc qu 'un palliatif. Il atténuait le mal
sans le guérir.

Nos savants viennent de trouver un vérita-
ble remède.

Un jour de l'an dernier , le président du
syndicat du hannetonnage de Goiron (Mayen-
ne), trouve dans un champ un ver malade. Il
se rappelle qu'un chimiste lui avait dit que
les vers blancs pouvaient bien souffrir d'une
maladie , et que si l'on arrivait à découvrir
des vers malades , les procédés scientifiques
enseignés par Pasteur permettraient sans
doute d'utiliser celte maladie pour en répan-
dre les germes dans les champs infestés et
contaminer les vers blancs.

M. Le Moult s'en alla donc porter ses vers
atteints de maladie aux mycologues de Paris.
M. Giard , de l'Ecole normale , MM. Prillieux
et Delacroix , de l'Insti tu t agronomique , les
examinèrent , les relournèrent en tous sens,
et , finalement , déclarèrent que la maladie
était un champignon parasit e, qu 'ils baptisè-
rent Botritis tenella.

Ainsi muni d'un état civil , le champignon
parasite ne devait pas rester longtemps sans
rencontrer des âmes charitables pour s'inté-
resser à son sort.

Au lendemain des communication s faites à
l'Académie des sciences par les savants , MM.
Fribourg et Resse, 26, rue des Ecoles, entre-
prirent dans leur usine la culture en grande
surface du précieux parasite , et ils sont arri-
vés aujourd'hui à fournir aux agriculteurs les
spores qui tuent le ver blanc , sous une forme
prati que et d'un usage facile.

Ces spores sont renfermées dans des tubes
en verre.

Voici la façon de procéder :
1° Prendre une centaine de vers blancs et

les mettre dans un plat en terre ou en fa ïence,
d'une assez grande dimension ; le fond du
plat doit être tapissé d'une couche de terre ou
de sable d'environ un centimètre d'épaisseur
et légèrement humide : l'enterrer dans un en-
droit frais à l'ombre.

2° Pulvériser très finement , entre les doigts ,
le contenu du tube et le répandre sur les vers
blancs contenus dans le plat. Les fragments
qui ne s'écraseraient pas sous les doigts seront

mélangés avec un peu de terre humide , et se-
ront répandus sur les vers. Chaque ver doil
être touché par la poudre.

3° Recouvrir le plat avec des planches sur
lesquelles on étend des linges humides, ou
mieux de la mousse mouillée.

4° Au bout de six heures, les vers sont at-
teints de la maladie. On les prend un à un et
on les disperse dans différentes parties du
champ, à environ 20 centimètres dans le _B1,
en évitant de les endommager. On les enfonce
légèrement dans le sol en les recouvrant de
terre. Choisir de préférence les endroits les
plus attaqués par les vers blancs pour y pla-
cer les vers blancs malades.

Il est bon de conserver quelques-uns des
vers qui se sont trouvés dans le plat ; dans ce
but , les placer dans un pot à fleurs avec de la
terre humide. Les vers doivent , au bout de
quinze jours , être morts , gonflés et d'une
nuance rose clair.

On voit que c'est assez simple , et qu 'il n'est
pas nécessaire d'être un grand clerc pour dé-
barrasser les champs et les jardins des terri-
bles ravageurs que sont les vers blancs. Un
peu de soin , d'application , de persévérance,
il n'en faut pas plus pour utiliser une des
plus belles conquêtes de la science, que des
industriels bien outillés ont su mettre à la
mettre à la portée de tous.

Tous ces efforts , si heureusement combinés,
sont une nouvelle manifestation de ce que
peut faire l'industrie mise au service de la
science, et sont bien faits pour provoquer l'ad-
miration.

Car tout cela est vraiment admirable.
La découverte elle-même, et la rap idité

avec laquelle elle a été mise au point , et les
expériences faites d'après les méthodes si ri-
goureuses, qu 'elles ne laissent aucune place
à l'incertitude ou au doute , voilà une belle
page à ajouter à l'histoire de celte fin de
siècle.

$$ Encore les marchés. — On nous com-
munique la pièce suivante , que nous insérons
à titre de renseignement :

Mardi soir , cinquante citoyens , propriétai-
res et locata i res, dont quarante étaient pré-
sents et dix avaient donné leur adhésion par
écrit , représentant les quartiers environnant
la place de l'Ouest, étaient réunis pour exa-
miner la question des nouveaux marchés sou-
levée par une pétition.

L'assemblée a décidé à l'unanimité d'en-
voyer aux autorités communales une adresse
de confiance remerciant le Conseil général
d'avoir pris le 11 septembre son arrêté éta-
blissant une nouvelle répartition des jours de
marchés , basée sur le principe de l'égalité du
traitement de toute la population , et expri-
mant la certitude qu 'il ne reviendra pas en
arrière et maintiendra le statu quo.

L'assemblée a envisagé qu 'il était superflu
pour le moment de recourir aux moyens d'a-
gitation (assemblée populaire ou contre-péti-
tionnement). Cependant elle s'est transformée
en comité d'action pour veiller à la situation
et prendre d'autres mesures propres à sauve-
garder les intérêts des quartiers en cause
dans le cas où les circonstances l'exigeraient.

Le Comité d'action.

#*
Nous recevons en outre du comité d'action

des pétitionnaires de la Place du Marché , en
réponse au précédent , qui a paru dans l'Abeille
de ce matin , le communiqué suivant :

« Il est certain que les pétitionnaires de la
Place Neuve et ses trois quartiers environnants
n 'ont absolument pas la prétention de sup-
primer le marché de la Place de l'Ouest le
vendredi , mais d'arriver à l'établissement de
deux marchés simultanés sur les deux places.

Ne serait-il pas possible d'y arriver en ob-
tenant de la commune l'abandon gratuit pen-
dant une année des places qu'occuperaient les
marchands à la Place de l'Ouest , ou de laisser
à ceux-ci pleine et entière liberté de vendre
les mercredis et vendredis sur l'une et l'autre
place?

Nous sommes persuadés que de cette ma-
nière-là toute difficulté serait aplanie et
qu'ainsi toutes les ménagères de la Chaux-de-
Fonds entière auraien t l'occasion et la liberté
de s'approvisionner où bon leur semblerait et
aux mieux de leurs intérêts.

** Guerre au vice. — C'est la guerre, en
effet , une guerre effective , imp lacable , maté-
rielle , pourrions-nous dire, que M. le pasteur
Hirsch a déclarée à la débauche sous toutes
ses formes , y compris les formes littéraires ,
et qu 'il a convié ses auditeurs d'hier soir à
livrer avec lui. L'éminent orateur n'y va pas
par quatre chemins : il nomme le mal par son
nom et il l'attaque en face.

Le mal , c'est tout ce qui est contraire aux
lois de la nature et aux prescriptions de la
conscience. L'un des plus grands maux dont
souffre la société moderne , et dont les socié-
tés de tous les temps ont plus ou moins souf-
fert , c'est la conception erronnée qui s'est in-
filtrée peu à peu dans l'esprit des masses sur
la nature des fonctions génésiques , qu'on s'est
laissé aller à juger comme émanant d'instincts
irrépressibles.

L'orateur n'a pas eu de peine à combattre
ce sophisme si commode pour la paresse mo-

rale des uns et pour la dégradation des autres.
Il a montré cet instinct trouvant dans le ma-
riage seul sa finalité légitime. Il a combattu
en outre la théorie des deux morales , l'une
pour l'homme, l'autre pour la femme, grâce à
laquelle tant d'hommes s'accordent une licence
complète , tandis qu'ils astreignent la femme
à la continence , sous peine de la considérer
comme tombée et perdue à jamais.

Il s'est attaché ensuite à montrer comment,
par une éducation ferme et affectueuse , les
parents pouvaient , s'ils le voulaient , amener
leurs enfants à discipliner leurs instincts et à
conserver intactes leurs plus hautes facultés ,
en insistant sur le secours qu'offre la religion
à ceux qui s'appuient sur elle dans cette lutte
préventive.

Enfin , il a fait à son immense auditoire un
appel énergique à la lutte , à la guerre contre
toutes les influences extérieures et surtout
contre les œuvres littéraires , livres et jour-
naux , qu 'on s'efforce de faire pénétrer dans
notre peuple pour le corrompre. Il a rendu
hommage aux excellentes intentions des auto-
rités suisses et des autorités neuchâteloises en
particulier , dans ce domaine vita l ; il les a
montrées armées de lois diverses et d'un code
pénal suffisant pour mener à bien cette œuvre
de préservation sociale, et il a supplié la po-
pulation d'appuyer auprès d'elles les plaintes
juridiques déposées auprès de qui de droit
par les comités locaux contre la littérature
immorale.

Nous sommes certains que les autorités
compétentes — et nous avons vu avec plaisir
de ses représentants dans l'auditoire — ne
failliront pas au devoir qui leur a été si élo-
quemment rappelé. Nous ajouterons seule-
ment que M. Hirsch n'a pas craint d'inviter
les citoyens à se faire , au besoin , justice eux-
mêmes, en leur affirmant qu'a Paris , dans des
cas de ce genre, l'autorité avait après coup
donné raison aux citoyens.

Terminons ce compte-rendu très incomplet
d'une conférence qui a duré une heure et
demie en disant que M. Hirsch a traité avec
le tact le plus parfait le sujet délicat , scabreux
même qu'il avait à traiter.

Nous avons eu l'occasion d'entendre une
dame qui .n'avait jamais encore, par principe ,
assisté à une conférence sur la moralité pu-
blique : elle était convaincue qu'il est possi-
ble d'aborder ce sujet dans des termes que
chacun peut entendre , et enthousiasmée de la
conviction idéale avec laquelle en parle M.
Hirsch.

Le sentiment de cette dame est, croyons-
nous, le sentiment général , qui s'est traduit
par des app laudissements sympathiques et
respectueux.

**
Nous recevons en outre, sur ce sujet , la

lettre suivante :
Monsieur le rédacteur ,

Accorderiez vous l'hospitalité de vos colon-
nes à un auditeur de M. Hirsch , pour le re-
mercier publiquement des admirables paroles
qu'il a prononcées. Il a pris en main et levé
haut le drapeau du bien ; avec une conviction
profonde et un enthousiasme vibrant , il a fait
appel aux gens de cœur pour élever une digue
au vice. Il a droit à toute la reconnaissance de
l'auditoire recueilli qui l'écou tait hier soir,
pour les conseils si pratiques qu 'il lui a don-
nés. Oui , tous nous avons notre tâche sérieuse
à remp lir : parents , en veillant aux lectures
que nous introduisons chez nous, sur nos
conversations en présence des enfants ; insti-
tuteurs et institutrices en donnant à nos élèves
non seulement l'instruction prévue par nos
programmes, mais aussi, mais surtout en ne
négligeant aucune occasion de leur donner
l'éducation du cœur ; public , en ne tolérant
sur nos murailles ou dans certaines vitrines,
ni affiches , ni inscriptions scandaleuses ; par-
ticuliers enfin , en faisant la guerre aux mau-
vais journaux et aux mauvais livres.

Mais il y aurait , je crois , quelque chose de
pratique et d'immédiat à entreprendre pour
enrayer un peu efficacement le flot montant
du mal. 11 faudrait préserver les pauvres en-
fants , qui n'ont qu'un foyer désert , dont la
mère veuve, ou les parents sont obligés, par
l'impérieuse nécessité de vivre, d'aller au
dehors gagner l'entretien de la famille , il fau-
drait préserver , dis-je , ces pauvres jeunes
êtres des dangers de la rue. Combien en ai-je
connu , et je ne suis pas le seul, que leurs pa-
rents laissent hélas , pousser au soleil du bon
Dieu , parce qu'ils n'ont que juste le temps de
pourvoir à leurs besoins matériels , et encore!
Pour tous ces enfants qui s'élèvent tout seuls ,
tant bien que mal , et p lutôt mal que bien , ne
pourrait-on , après les heures d'école, ouvrir
des classes où des personnes dévouées leur
feraient faire les tâches du lendemain , et sur-
veilleraient ou dirigeraient leurs jeux , et leur
donnant quelques principes de cette éducation
qu 'ils ne peuvent recevoir à la maison. N'y a-
t-il pas là quelque chose à essayer? Et man-
que-t il à notre Chaux-de Fonds de personnes
généreuses qui , privées d'enfants elles-mêmes
trouveraient là une tâche toute prête, et quelle
tâche , ardue , pénible , peut-être , même désa-
gréable parfois , mais dont le but est si beau
et si élevé I Puis , il faudrait , pour combatttre
le goût des mauvais livres , une salle de lec-
ture où les jeunes garçons de 14 ans et au-
dessus — qu'on entend et qu'on voit rôder le
soir , où nombre de jeunes ouvriers et même

de vieux , pourrai ent , la journée finie , aller
lire sans frais nos meilleurs auteurs. A ma
connaissance rien de semblable n'existe en-
core.

Une salle heimlich, dotée de quelques cartes
murales, pour développer le goût de la géo-
gra phie, et d'une bibliothèque où Louis Fa-
vre , T. Combe , A. Hùguenin , Tœpfer , Erck-
mann-Chatrian , Jules Verne , Mayne Raid
et quelques volumes d'histoire et de science,
auraient la place d'honneur , et pas exclusive-
ment une littérature ou des journaux reli-
gieux qui , bons en soi , fatiguent et dégoûtent
même malheureusements certains lecteurs
lorsque c'est la seule nourriture intellectuelle
qu'on leur sert.

Je soumets à vos lecteurs cette idée. Je n'ai ,
en le faisant , Monsieur le rédacteur , qu'un
désir et qu'un but , celui de voir commencer
effectivement la guerre à laquelle M. Hirsch
nous a si éloquemment conviés hier soir , voir
le triomphe du bien sur le mal .

En deux mots nous dirons à notre corres-
pondant , tout en le rappelant au public qu'une
salle de lecture , bien éclairée et bien chauffée ,
est ouverte gratuitement , chaque vendredi ,
pendant l'hiver , au Collège industriel , salle
n° 31, en face des locaux de la Bibliothèque ,
et que les livres de cette dernière y sont mis
à la disposition de tous ceux qui désirent les
consulter.

3/b

## Accident. — Un tout jeune homme,
couvreur, est tombé ce matin vers 10 heu-
res, du toit de la maison portant le n° 6 de
la rue de la Balance. La mort a été presque
instantanée. Le corps, transporté d'abord
à la grange de l'Hôtel de la Balance, a été
conduit ensuite au domicile du défunt.

Les couvreurs ne doivent-ils pas être at-
tachés ? Et les patrons ne sont-ils pas res-
ponsables des accidents qui arrivent lors-
que leurs ouvriers ne le sont pas ? La sé-
curité publique l'exige.

#* Théâtre. — Demain, la troupe de
comédie fait ses débuts dans Belle-maman,
de Sardou et Deslandes, suivie du Chalet ,
le ravissant acte d'Adam.

******—***—**-* 
Chronique locale

Le Foyer domestique, Journal pour la
Famille, paraissant tous les samedis. — Un
an .* 6 fr. Six mois : 3 fr. — Attinger , frè-
res, éditeurs , Neuchâtel.

Médaille d'honneur de la Société nationale
d'encouragement au bien, 31 mai 1891
Automne I — Le poème du Travail (suite).

— Les pressentiments. — Héros ignorés. —
Les enfants. — Conservation des légumes et
des fruits. — Graphologie. — Recette de cui-
sine. — Devinette. — Solutions du n° 40.

Couverture : Illustration , l'enfant et la chè-
vre. — Annonces.

Un numéro spécimen est expédié gratis
et franco à toute personne qui en fait la de-
mande.
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L'ART et le BEAU en MUSIQUE
L'Ait est uni au Beau dans la Danse Congolaise ,

morceau pour piano à 4 mains, dédiée A M. Victor
Vaissier. l'inventeur des Savons du Congo. Ja-
mais le Beau exotique n'a été peint sous des
couleurs locales plus vraies. Se vend à Rou-
baix , chez Barrez-Leuliette (Franco). « Savon du
Congo, dépôt général , 35 , rue Tupin , Lyon. » 2

Copenhague, 20 octobre. — Le couple im-
périal de Russie avec les enfants, le couple
royal de Danemark et la princesse de Galles
avec ses filles , part iront le 29 courant , à bord
de Y Etoile-Polaire , pour Danzig, et de là pour
Livadix , via Varsovie.

(Service télégraphique de L'IMPAR'llAL.)
Lucerne, 21 octobre. — M. de Giers a passé

cette après-midi à Lucerne. Il se dirigeait sur
Wiesbaden.

St-Pétersbourg, 21 octobre. — Un grand in-
cendie a éclaté à Lida. Il y a 400 maisons brû-
lées.

Paris, 21 octobre. — Un train a déraillé en
arrivant à la gare Montparnasse. Le chauffeur
est grièvement blessé, plusieurs voyageurs
sont contusionnés.

Madrid , 21 octobre. — Un groupe nom-
breux d'ouvriers a parcouru les rues de la
ville en demandant du pain ou du travail. Six
arrestations ont été opérées, puis le groupe a
été dispersé.

Rome, 21 ootobre. — La Voce délia Verita
dit que le roi Humbert irait à Pétersbourg
l'année prochaine.
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Dernier Courrier et Dépêches

actuellement & LA OHAUX -DE-FONDS
i l'Hôtel da la FLEUR DE LIS :

Liste dressée Mercredi 21 octobre, à 5 h. soir
Tsitsopoulo, Constantinople. — Rons-

berger, Vienne. — Mendel, Roumanie. —
Samek, Vienne.
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DES

Syndicats des Ouvriers Sert isseurs , Emaillenrs,
Pierrls.es et Menuisiers de Chaux-de-Fonds

en faveur de la création de
CAISSES de Q___0]Vlâ.Gi>E:

PREMIER LOT, Fr. 200
Deuxième lot, » lOO
Troisième lot. » 50
Avant-dernier lot, > SO
Dernier lot, > lOO

Deuxième liste des lots.
MM.
Total ce la première liste, Fr. 1032 10

Commission de la Tombola , » 100 —
Mlle Steiner, une boite parfumerie, » 8 —
Mlle Pauline Morel , 2 chandeliers, » 7 —
Anonyme, un lot, » 3 —
André Graber, un lot, » 4 —
Metzger, une langue fumée, » 6 —
O. Landry, un lot , » 4 —
Pharmacie Boisot , 2 lots, » 3 —
H. Ernst , boucher , bon pr 2 kg. de bœuf , > 3 40
Mme Perrenoud- Graber , un lot, » 6 —
Mme Zarli, 2 lots, > 4 50
Anonyme, 2 boutailles Asti , » 6 —
Mlle Estelle Wandfluck , un lot, » 3 50
E. Fuhrimann, une chemise d'homme, » 4 50
Marmet Roth , 100 cigares, » 5 —
Mme Reussner , un lot, » 4 50
Bornoz, bon pour une bajoue, » 3 —
Anonyme, une douzaine de mouchoirs, » 6 35
Mlles sœurs Hirsch, 2 lots, » 5 50
F. L., 4 lots, » 12 -
Théophile Sandoz, un médaillon riche, » 20 —
Ulrich , une boite savons, » 3 ou
Chalier, une lampe, » a 50
Leuzinger, 2 lots, » 4 50
Meyer-weiU, nn lot, » 4 —
Herren, une paire de bottines, » 4 50
Tirozzi frères, un lot , » 12 —
Bazar Wanner, un lot, » 2 —
Bourquin, une bouteille Bitter , » 3 —
J. Roulet, un litre d'absinthe verte, » 3 —
Jules Froidevaux , 6 savons de toilette, » 6 —
J. Wutrich , un lot, » 8 —
Denni, un lot, » 3 —
Mme veuve Girardin , 2 lots, » 5 —
Pharmacie Parel, 2 flacons huile pour

horlogerie, » 6 —
Pharmacie Perret, une bouteille de Ma-

dère, » 3 —
Strate, un lot, » 9 —
J. Meyer, au Louvre, 5 lots , » 10 —
Salomon WeiU, nn lot, » 4 —
A.-E. Matthey, divers lots, » 6 —
Anonyme, un lot, » 6 —
G. Rickly, un lot, » 5 —
A. Gagnebin , nn lot , » 4 —
Anonyme, un lot, » 4 —
Grumbach, nne langue famée, » 6 —
Emile Steiner, 2 bouteilles Bordeaux , » 5 —
Ch Brendli , nn lot, » 7 50
Christian Schmidt, un lot, » 8 50
H. P., nn lot, » 6 —
Mmes Dnbois-Huguenin, divers lots. » 7 50
Perrenoud, confiseur, 3 lots, » 5 —
Ronco frères, 2 vases riches, » 10 —
Imprimerie Courvoisier, uue papeterie, » 15 —
Anonyme, un plat à fruits, » 3 50
Humbert coiffeur, un lot, » 4 —
A. Droz-Vincent, 2 bouteilles Beaujolais » 3 —
Anonyme, une cafetière, » 5 —
Mme Maillard, nn tablier, » 3 50
Anonyme, une paire de patins, » 10 —
Mme Messerli, 2 vases, » 5 —
Paul Jacot , Eapèies , » 5 —

Mme Bertschi , un lot , _ 5 —
L.Ospelt , 4 bouteilles de vin , * 6 —
Saenger, 2 bouteilles de vin , » 3 —
P. Rodde, bon pr 2 sacs de bois et 2 sacs

de tourbe, » 4 —
Heger , 3 lots, » a —
Anonyme, 2 lots, » 5 —
Mme Châtelain-Nardin , 2 lots, . 8 —
Hoffmann , bon pr 10 kg. de pain , » 4 20
Mmes Wirtz, un lot, » 7 —
Schneider, boucher , une bajoue , » 8 —
Martinot , une boite fromage fin, » 4 —
Cadosch, bon pour 2 soupers, » 3 —
Grosjean , espèces, . 5 —
Lavoyer fils , bon p' 4 fondues et 1 litre

de kirsch » 7 —
Louis Nusbaum. espèces , » 5 —
Hùrlimann , 2 vases suspensions, » 5 —
Albert Ditisheim, une descente de lit, » 10 —
E. Haldimann , 3 chaînes de montre, » 8 —
Paul Monnier, un lot , » 5 —
E. Baumann , une cafetière, i> 5 50
Haldimann , 3 bout. St-Joseph, » 6 —
Numa Ducommun , un lot, » 3 50
Grosjean , un lot , » 3 50
Anonyme, un lot , » 4 —
A. Mandowj ki , une descente de lit , > 10 —
Buffut-Favre , un lot , » 8 —
A. Sala , 2 bouteilles, » 3 —
Ulysse Wuilleumier , » 3 50
Mlle Léa Liniger , » 3 50
Fritz Eckirt , 2 bouteilles, » 3 —
Alphonse Frey, un lot , » 3 50
Fritz Santsely, un lot , » 5 50
Anonyme, 2 bout. Neuchâtel , » 3 —
Henry Zybach , une peau de renard , » 5 —
A. Girard , un porte-manteau, » 8 —
Jean Maleus, une paire de bottines p*

homme, » 24 —
Comité de l'Union des Sociétés ouvrières

un service pr fumeur fr. 10, une pen-
dule fr. 25, » 85 —

M., et mme uyser. un pain ae sucre, » » —
Etienne frères, un lot, » 6 —
Anonyme, un lot, » 3 50
Ruch, un lot , » 3 50
Ch. Gogler, un cadre, » 3 30
Ad. Altermatt , 2 bouteilles Asti, » 6 —
Mlle A. Bernard , 2 lots, x 5 —
Une ouvrière pierriste, une robe crochetée » 10 —
Mme Charpiot , 2 lots, » 6 —
Un ouvrier émailleur, un lot, » 5 —
Anonyme, nn lot, » 5 —
P. Hertig-Jaquet, un lot, » 5 —
Mme Brunner-Heymann , une lampe, » 5 —
Ed. Seyer, une toile cirée, » 5 —
H. Mattey , un litre Anisette, » 3 50
Fritz Affolter , un paquet cigares, » 5 —
Auguste Burgat , 2 bout. Bordeaux fin , » 8 —
Hofer-Santschy, un litre Madère, i 5 —
Louis Gabus, une bout. Neuchâtel rouge

et une pipe, » 5 —
J. Pfyffer, 2 bout. Artois, » 3 —
Anonyme, une paire de canaris avec la

cage, » 20 —
Mme Stehly, un lot, » 3 50
Wenker-Girard , un litre vieux cognac , » 3 50
Hermann , un caisson cigares , » 5 —
Un groupe d'ouvriers emaillenrs et pein-

tres, un lot , » 5 —
Théodore Schâr, bon pour 4 fondues, » 4 —
Quelques membres de la Loge Maçon-

nique, espèces , » 45 —
Gabus, 2 bout, de vin, » 3 —
Mme Robellaz, un lot, > 3 50
Mme Marie Ifert , un lot , > 3 50
Pellegrini-Ohérubino, 2 bout, de vin , » 3 —
Santino-Ferrari , une bout. Asti, » s —
William Delachaux, un album-photogra -

phie, » 10 —
Aloïs Jacot , un lot, » 15 -
Mme Hertig, une paire de gants, » 3 50
Anonyme, un lot, » 5 —
Paul Burnier , une bouteille Asti, » 3 —
Butschmann, un tapis crocheté, » 12 —
Henri Grathwohl, bon p' i kg. de bœuf , » 3 40
N. N., une lampe, » 3 50

A. Droz, un béret , » 3 50
Loosli frères , aux Rochettes, 3 bout, vin

du Rhin , » 6 —
Mlle Mina Fluckigar , un tablier fantaisie, » 5 —
Anonyme, un lot , » 4 50
L. Tripet , bon pour une bajoue , » 3 —
Mme Munz , un lot, » 8 —
Fritz Bolle-Tissot, un lot , i 6 —
Arthur Paux , un lot , » 6 —
Don d'un groupe d'ouvriers de la maison

Blum et Grosjean , une montre, » 25 —
Mlle Angèle Perret , un lot, » 6 —
Anonyme, une lampe, » 8 —
Mlle E. Furlenmeyor , 12 verres fias , » 6 —
Anonyme, 2 bout . Neuchâtel rouge , » 5 —
Fédération suisse des Repasseurs et re-

monteurs, 12 couteaux argent dans un
écrin , » 50 —

Plus 36 dons, espèces et nature d'une
valeur en dessous de fr. 3, » 69 20

Total de la deuxième liste, Fr. 3179 t)_

Les lots sont toujours reçus avec reconnaissance,
chez Mil. Jean Ryser, Fritz-Courvoisier 29 A ;
Fritz Rutschmann , rue du Progrès 6 ; Chs. Bitterlin ,
rue du Temnle-AUemand 21 ; Charles Schwab, rue
du Doubs 89 ; par tous les membres de la Commis-
sion de la Tombola , ainsi qu'au café Franck , rue du
Premier Mars, et au café du Casino

Les billets sont en vente , au prix de 50 cent.
dans tous les magasins de tabacs et cigares, chez
MM. les coiffeurs et dans les principaux cafés-bras-
series de la localité.

U COMMISSION DE LI TOMBOLA.

TOMBOLA

W? *** ********* Gn demande à
•"j|»**Lt5jrit?« acheter le matériel
d'une épicerie , ainsi qu'une vitrine.
S'adr. au bureau de -I MPARTIAL. 11132

FABRRIQUE DE
JP Jt A Jt iii JE «

pour tous les usages.

GUILLOD & SCHUMACHER
CORTAILLOD

Usine hydraulique. Récompense Paris 1889

Ouvrage garanti , soigné et â prix mo-
dérés. — IO p. cent de rabais sur les
fraises aux secrets. 8406 7

de la

Société de chant JL'Orphéon
Prix du billet : 50 centimes.

Premier lot, espèces. *S*&%W I V .
Deuxième lot, VIS LAVABO, 175 fr.
Troisième lot, U1VE GLACE, 80 fr.
Quatrième lot. UNE PERCEUSE, TO fr.
Dernier lot, X J X  POTAGER, 14IO fr.

L'Exposition de ces lots se fait chez
MM. Jules Perrenoud et C'1, rue Léop. Robert , 43-44.

Charles Meyer. encadrements, rue de la
Balance, 10 B.

Bachmann et Marthaler, rue Daniel-Jean-
richard, 5.

Tirage de la Tombola le 33 Novembre.

Troisième liste des lots .
Plusieurs erreurs se sont glissées dans les

précédentes listes , le total doit être
rectifié par Fr. 2673 40

MM.
W. Schorpp, un abat-jour chinois, » 5 20

» une cava A liqueurs , » 7 —
A. Vuille , un dessus de lavabo, » 4 50
Aug. Burdet , espèces , » 2 —
Alexis Monnier , une boite à cafa , » 3 —
Muller frères , bon pour 20 bouteilles de

bière, » 10 —
Edouard Schneider, un lot , s 12 —
Mlle Cécile Racheter, une papeterie riche > 5 30
Mlle Elise Krebs, un tablier riche, » 5 -
Mme Marie Maillard , une glace, » 3 80
Mme Blaser , 2 paires brassières de ri-

deaux, » 4 40
Mlle Brandt , 2 dessous de vases, » i 30
Mme Jeanneret , 2 compotiers , » 4 —

Mme Perrenoud , 2 plats à fruits, » 4 20
Anonyme, 4 lots divers , » 9 50
L.-Aug. Barbezat , une pipe écume et son

étui , > 20 —
Ladislas Macejoweski , 2 litres eau de ce-

rises, » 10 —
Brasserie du Square , un caisson de ci-

gares , » 7 —
Châtelain-Nardin, 2me lot , un étui A ci-

gares, » 5 —
Mlle J Vuilleumier , un lot , » 7 —
Imprimerie A. Courvoisier , 2 papeteries

riches , » 12 -
Paul Matile , 2 caissons de, cigares , » 12 —
Mme veuve Zaugg, bon .' 5 kg. pain. » 2 20
Anonyme, 3 echarpes dentelles , » 10 —
Anonyme, un sachet de toilette , » 10 —
Paul Bourquin , une montre métal , » 15 —
Ch. Lanbscher , une valise, » 15 —
Mme Dubois Hùguenin , un éventail , » 8 —
Léopold Beck, 3 cadres , » 8 —
Paul Piroué , 1 lot parfumerie , » 5 —
Ch. Kohler , un lot, » 5 —
Anonyme, un litre liqueur , » 3 —
Anonyme, uue montre métal , » 25 —
Paul Mentha , un lot , » 9 —
S. Herren , une paire bottines, » 12 —
Sandoz -Vissaula-Billon, un sac de

voyage , » 12 —
R Kollross , un gâteau au fromage et un

gâteau au beurre , » 5 —
H Rebmann , photogr , 4 vues photogra-

phiques , » 12 —
J. Stotzer , bon pour 5 kg. de pain , » 2 10
H. Streif , bon pour 5 kg. de pain , » 2 10
G.-E. Donillot , un lot, > 7 —
L. Tribolet-Gaberel , un panier fruits

choisis, » 7 —
A. N. R., un lot , » 4 —
Anonyme, une canette, » 5 —
Muller frères , 20 bout, de bière, » 10 —
Mme Zaugg, 2 litres Vermouth , » 6 —
M, Ulmo, un habillement enfant , » 18 —
Victor Mairoz , bon ponr 10 bouteilles

vin rouge, » 20 —
Momie-Rougnon , un lot musique, » 30 —
Mlle Bourquin , un foulard , » 5 —
Mme Evard Sagne, une boite pâtisserie » 6 —
Henri-Louis Vuille , un abat jour fan-

taisie, » 4 —
Anonyme, un volume, de Pierre-Dupont , • 5 —
J -B. Boillottat , un pot à tabac , garni , » 7 —
Leporoïd\ bon pour un lapin , > 5 —
Sœ irs Robert , 2me lot , une paire pan-

toufles brodées , » 7 —
Samuel Siegrist. 2 bout. Neuchâtel blanc

et rouge vieux , » 5 —
Hector Matthey, 3 bout Beaune, » 9 —
Charles Meyer, lots divers, » 15 —
Samuel Béguin , 3 bout. Roussillon, » 7 50
Anonyme, un lot, » 4 —
Christian Henke, bon pour la façon d'une

paire pantalons, _ 8 —
Anonyme, une canette , » 6 —

» un baromètre d'amoureux , » 5 —
» un cendrier , * i —
» un litre Vermouth, » 2 50

Jean Frey, un coupon gilet fantaisie, » 9 —
H.-W., une montre ancre argent pour

dame , » 40 —
M. Claude , un pot à bière, » 6 50

Total Fr. 3257 10

Les lots seront reçus avec reconnaissance aux
adresses ci dessous :

MM. E. Maillard , rue du Puits, S.
J.-A. Daum, rue Fritz-Oourvoisier, 36.
L. Bron , Léopold-Robert , 59.
L. Hermann , rue de la Promenade, 7.
J. Amez Droz , rue du Premier Mars, 8.
A. Vuille, id., Place d'Armes, 12.
G. Bourquin , rue du Pont , 21.
Thiébaud, Polybe , rue de l'Hôpital, 4.
Léon Dubois , Terreaux , 6.

ainsi qu'au local de l'Orphéon café des Alpsi.

TOMBOLA

I>*êx->ô~t de _IV_[£txr-u_f£tO't-u.x***3S suisses *@"t étrangères

^*m *K J kj Cij *\- m ** K **
mm _»_____ . m *9J******wm m̂*t JE •*»

l A. Cocher | 19. me Léopold Robert CHAUX- DE-FONDS rne Léopold Robert 19. _________
Nos rayons des Nouveautés d© la Saison - 2186*5'>

CONFECTIONS POUR DAMES & VÊTEMENTS POUR MESSIEURS
•SOTVT -A.TLT <3HF***--AJI,,**3T_> C30*1V_C_F>X^B_T-

Avis aux Fatricants l'horlogerie !
Un atelier dc décoration de la

localité, sur argent , demande A entrer en
relations pour la décoration et le finissa-
ge des boites et cuvettes. Ouvrage tr*s
fidèle. 11136

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

POSAGE & RÉPARATIONS
de

SONNERIESjlECTRIQUES
Le soussigné se recommande à MM.

les architectes, propriétaires et au public
en général pour tout ce qui concerne lo
posage et la réparation de sonneries élec -
trique». Ouvrage garanti.

Sonnerie électrique, un bouton ,
sonnette, pile et 10 mètres de fil , sans la
pose, depuis 8 francs.

Se recommande, 10819

J.-B. Schwaab, Terreaux 16.
m A T T T "CTTCB1 Un bonne tailleuse
L JXlhhLiU i***. se recommande pour
tout ce qui concerne sa profession. —
S'adresser chez M. Benoit Wuilleumier,
rue du Progrès 89, au ler étage. 11043-»

plusieurs traîneaux da luxe, glisses à
brecettes, deux voitures à soufflet , chars
à pont , brecettes, etc.

S'adress^er chez M. Georges Dorren-
hirrer, maréchal, rae de la Ronde
n- 31. 11116

A VENDRE
en bloc ou séparément , avec
agencement , un magasin de
mercerie et nouveautés , très
bien situé 11117-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

ini| VITRÀ U PH AMÏËËfâB
W j Grande nouveauté > *> 4JF
W e4> \ Imitation parfaite des vitraux peints. x|% ] &

J.7.. ®3fe 
' 

 ̂
Elégance, Bon marché , Utilité , Solidité . [; -£_&_*> 

j^
*̂̂ r îKàçy^ "̂  ̂ Adhère complètement au verre, supporte aisément T^cf ^__fc*
M sO© le lavage , 50 à ?£> pour cent meilleur Co #£
wU i !j'; marché que tous les articles similaires. "\\ l»
J  ̂ _̂« t * n Jr
^Ér ~^t_W Seul dépôt pour la Chaux-de-Fonds : _f»«a_ f̂c k

^Jj^^^^^Jl Place du 

Marché. 

JSjQ |̂jd_2
HORLOGERIE

Un fabricant d'horlogerie demande â
entrerîen relations avec des maisons d'hor-
logerie pour fournir la montre métal à
clef et remontoir , ordinaire et garantie.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 11130

A VIS
Les soussignés offrent à l'honorable pu-

blic de belles POMMES DE TERRE
dc garde, garanties de bonne qualité ,
à S lr. 50 les 100 kilos. — S'adresser
chez M. Edouard Marmet, rue delà Serre
n" 30 et M. Charles Kohler , rua Fritz
Courvoisier 58. 11139-4

RAISINS D'ITALIE
e_s_ti*a

blancs et rouges, caissettes de 5 kil.
à 4k francs, chez

FERRARI, pâtissier, rue de la
Serre 43 11073

*A* louer
pour St-Martin 1891. au centre de la ville
un beau logement de six pièces , bal -
con , cuisine et dépendances , L-xposé au
soleil. Deux chambres conviendraient par-
ticulièrement pour bureru ou comptoir.

S'adresser en l'Etude Calame tt Cuche ,
rue du Pars 14. 11138

-: CllJMÇAISE
Tons les Samedis (sans exception),

dès 6 Va h. du soir ,

TRIPES - TRIPES
POUR EMPORTER

Tripes nature. 11135-1
Tripes, sauce lyonnaise.

Se recommande.
M 1"" KUNZER , 11, rne des Granges 11.

EMPRUNT
Une personne solvable désire emprun-

trr , pour le 11 Novembre prochai n , una
somme de 40,000 tv., intérê t 4 % l'an ,
contre excellente garantie hypothécaire en
premier rang, sur immeuble valant 80,000
francs et situé au centre des affaires. —
S'adresser au notaire Charles Barbier ,
rue de la Paix 19. 11244-2

L0UP-JEANFAVRE , à SURSÉE (Lncerne).
Expéditions soignées de

Cidre de poires
CIDRE DE POMMES

A22 centimes le litre (pureté absolue).
Franco gare Sursée, en fûts de 150, 800,
600 litres Fûts A retourner franco dans
la quinzaine. Réduction 2 c. par litre
pour qui envoie franco ses fûts à remplir.

Avis aux Sociétés de consommation,
débitants, particuliers. 10531

_-. A _n âfc r_T*_l - vendre, à pren-
ff AlvVlB dre dans la forêt,
A 8 fr. le cent. — S'adresser à M. Henri
Ummel , marchand de bois , boulevard de
la Gare, la Chaux de-Fonds. 11.75-2



DE

nnrik Si &UILLAUME-TELL
à. "Valang-ira.

Samedi 84 octobre 1891 , dès
*? beures du soir, au Restaurant du
GUILLAUME -T ELL, à VALANGIN , où la
minute d« vente est déposée , Madame
ROSE née KREBS, énouse de M. SAMUEL-
NICOLAS REYMOND , exposera en vente
aux enchéris publiques , l'immeuble qu'elle
possède à Valangin , et qui est désigné au
cadrstre de cette localité, comme formant
l'article 115, a Valangin, bâtiments, places
et jardin de 847 m2.

Le bâtiment principal compris dans cet
immeuble est construit à l'extérieur en
pierre, couvert en tuiles, et renferme le
café-restaurant du Guillaume-Tell et trois
logements. Deux petits bâtiments conti -
ens sont à l'usage, l'un d'écurie et fenil,
Pautre de cave et remise pour le combus-
tible. Le tout est assuré contre l'incendie
Îiour 23,900. — Revenu total annuel de
'immeuble 1000 fr.

Cernier, le 7 octobre 1891. (N -458 C)
10864-1 EDOUARD DROZ, not.

.ENTE PDBLIOCË"
de bétail et entrain de labourage

Lundi 26 octobre 1891, dès 1 h. après
midi, M. EUGèNE Dt£L .CHAUX, aux
Dazenets, exposera en vente publique et
volontaire en son domicile et sous de fa-
vorables conditions, savoir : 5 bonnes
•vaches laitières (une prête à vêler , deux
fraîches, les autres portantes), deux chars
À échelles, une voiture à soufflet , un traî-
neau, deux charrues, deux glisses ferrées,
une herse, un gros van et un petit van ,
un crible, deux harnais, une bouille en
1er, croie, seillot à traire, écuelle à couler,
baquets, plusieurs sonnettes, chaînes et
liens pour vaches, cuveaux et seilles, en-
viron 50 doubles de belle avoine, environ
30 toises de foin bien conditionné à man-
ger sur place (il y a sulfisamment de
paille pour litière), 5 toises de bois sapin
et une quantité d'autres objets.

Il sera accordé 3 mois de terme pour
les échutes en dessus de 20 fr. moyennant
bonne caution domiciliée dans le canton
de Neuchâtel . 11088-1

Planchettes, le 13 octobre 1891.
Eugène DELACHAUX.

Faîiripe de SPIRAUX
J.-A. COURVOISIER

14 a, rue de la Demoiselle 14 a
-v> _ CHAUX-DE-FONDSJf-

Les dépôts de ces spiraux se trouvent
au Loole, chez M. Albert Boss, fabri -

cant d'horlogerie ;
A Colombier, chez M. Vuitel-Sagne,

fabricant d'horlogerie ;
à Fleurier , chez Mme veuve Paul San-

doz -,
à Saint Imier, chez M. Elie Evard,

Grande-Rue ;
à Porrentruy, chez M. Osoar Pellaton,

Bellevue ; et 10706-11
à la Chaux-de-Fonds, à la fabrique

même ou chez M. Salomon Weill ,
coiffeur , rue Léopold Robert 12.

Recouvrements — Gérances
RENSEIGNEMENTS COMMERCIAUX

PAUX & M  ATI LE
6. rue du Grenier 6.

On demande à louer, pour le 11 novem-
bre prochain , dans le quartier de l'Ouest,
un rez-de-chaussée bien situé, avec
cave ou sous-sol, pouvant servir â l'ex-
ploitation d'une boulangerie.

Le prenanr supportera une partie des
frais d'installation, N -223 CH. 10877-3

On demande de bons sous-agents ,
actifs et sérieux , pour s'occuper d'assu-
rances.

A louer
Les locanx occupés par KM. Callmann

Lewlé & frères sont à loner ponr Saint-
Martin 1891. — S'adresser rne Daniel
JeanRichard 43, an 2me étage. îoesi

A partir de lundi, GRANDE
EXPOSITIOIV de

CHAPEAUX - MODÈLES
de Paris

chez Mlle JULIE PERRET, place
de l'Hôtel de*VIUe 5. 10940-1

(pelle
est la Fabrique d'ébanches qni fait le
mouvement 18 lig. */ _ platine , remontoir
cylindre. — Envoyer adresse avec prii ,
sons chiffres W. W., an burean de
I'IMPARTIAL. 19300-2

F. MJTGTERI
16, rue Léopold Robert 16. [Il

'*' ,H. 11_
Gérances — Bncaistementt . Hf-lcSuccessions Procurations IIBI

Convention* — Naturalisations , U _ m
Vent* de propriétés — Assurances I

AVIS AUX PROPRIÉTAIRES BR
On demande pour St-Martin 1891 Rt?||

un rez-de-chaussée bien situé H
pour y installer nne boulangerie. I|l j*a

Deux logements magnifiques llll
de 4 chambres et un pignon de 2 II
chambres , à louer pour le 23 avril llll
1892, situés près de l'Ecole d'hor I
logetie. 11378 10 II

A LOUER |ip
pour Saint-Martin 1891 un beau El
logement de 3 chambres , situé llll
rue du Parc 70. 11142-5 M§,à

A LOUER ifrf.fl
pour Saint Martin 1891, deux LO- f||s9
OE SENTS d'une chambre , situés IIBI
rue de l'Industrie. 11143-6 1119

UN CAFÉ »lpy
bien situé est à remettre pour eau- H
se de santé. Entrée de suite. w^P

UNE PERSOME SÉRIEUSE III
disposant de quelques mille francs , lj
s'associerait pour une occupation Hg
industrielle ou agricole d'un rap - Il
port assuré. 11145-3 H|_.

*(_»*I_!«2S»fS__L*__ft ____L
A vendre un buffet de salle à manger,

une table â coulisses, une glace, douze
chaises, le tout en chêne massif. — S'a-
dresser la matinée, r. Léopold Robert 53,
au 2me étage. * 10770 6*

Comptabilité commerciale
par Alfred Renaud, 10936-9

professeur à La Chaux-de-Fonds.

Ouvrage relié , de 344 pages , à 3 fr. 50
l'exemplaire en librairie et chez l'auteur.

On offre à placer
pour fin octobre et contre bonnes garan-
ties une somme de TROIS MILLE
FRAIVCS. — S'adresser Etude CaUme
et Cuche rue du Parc 14. 11272-2

Ô 

VENTE AU DÉTAIL
de 7449-20

Montres garanties
en or, argent et métal.

Prix avantageux. — Beau choix.

GUSTAVE"PëRRENODD
tue Jaquet-Droz 45 (maison Neukomm)

la Chaux-de-Fonds.

«OOOCOOOCCOf
Achat et Vente

de Menbles d'occasion et Outils d'horlo-
gerie. — Soldes en tous genres

S'adresser à

MARC BLUM , soldeur ,
12 a, Rue de la Balance 12 a.

(Vis-à-vis des Six Pompes.)

iv .  l-iîrft plusieurs lits complets, bois
» .UUI V de lit, lit en fer, plusieurs po-

tagers dont un grand pour pension, literie,
tables rondes , tabl:s carrées, commodes,
un buffet de service à étagère , buffets ,
pupitres, chaises, fauteuils, vitrines, éta-
blis, banques, layettes, tables de nuit,
un coffre atique, machines à coudre pour
tailleurs, balances, presse à copier, glaces,
tableaux, agencements, canapés , malles,
batterie de cuisine et une foule d'articles
dont le détail serait trop long.

Outils d'horlogerie , tels que :
Tour de polisseuse, tour aux débris, tour
pour monteurs de boites , tour à carrés,
tour à fraiser, une machine à nickeler,
burin-fixe , étaux , pendules , régulateurs,
etc. , ainsi qu'un grand choix d'outils
d'horlogerie, le tout sera vendu à des prix
très bas. 8731

S'adresser à

MARC BLUM , soldeur ,
12 a, Rue de la Balance 12 a.

(Vis-à-vis des Six Pompes.)

A VENDRE
un lot

^ 
de cartons d'établissages, plus

des échappements cylindre à clef
Vacheron 13 lig. — S'adresser, sous ini-
tiales A. R. 11197, au bureau de I'IM-
PABTIAL. 11197-1

_31_E«_.̂ «»sS._nL
A louer de suite un beau grand magasin

dans la Grand-Rue, à côté des xiu CAN -
TONS, A St-Imler. 11243-5

«W ATTENTION *W*
Pour cas imprévu, à remettre de suite

au centre de la ville un petit commerce
de mercerie, bonneterie , etc , etc.
Conditions avantageuses. 11266-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL .

AUX GRANDS MAGASINS DE NOUVEAUTÉS EN TOUS GENRES

4 a me Léopold Robert IL ? J| LJ| GONFB ÂNCE 4 U' "* LéoPoia Rotert U" fr
Locle C*.*tLt**x-vLx.-<3L&-F *03a.c3L& Bienne mus.

Mise en vente des NOIJVEÂlJTfiS DE LA SAISON
Grand choix de CHAPEAUX-MODÈ_LE(S de Paris et de Confections pour dames et enfants.

Prix fixes nets sans escompte.
____j'*éttff»l«»'Sâ*-B seira oiEtre_rt l*e IMBîSjVB.a»sa.-c!JtB.*e

OOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOC)
]§? Société snisse pour ia constractîon ie locomotives et de macbines Q
X WINTERTHOUR 2\

f Moteurs à gaz et à pétrole g
A / 0t^ *__ Construction simple et solide. Marche flj

 ̂f f f \  jk sûre et économique. Emploi de pétrole A
w !¦ ks*******.. ordinaire. Sécurité absolue. Entretien f\
w 'El itirftro^ facile. Emplacement minime. |\

Vf ®j  «!____?. Installations électriques. Machine!* \jf

\* x!_s_.l II l ** vapeur fi.vc§ et demi-fixes. Mf
CL» S J CÎÏXE».1XCâ-±©X-©S O

£*_ _^_dm: 'B___ 0Q peut voir un moteur à pétrole chez Sf
Vf r^T*"**»* jaSS-H^M. H. Frêne, à Reoonvillier, qui donne- W
w ^^^^Rf fg^Ŵ 0̂  ra tous les renseignements désirés. 10759 23 W

MEUBLESJ TISSUS
CMe-Ms PAUL DUPLAH CI»i. Fois

12. rue Jaquet-Droz 12.
AMEUBLEMENTS COMPLETS

¦jF»x-i3E: s*~%rs *ix-tsis&-a.^c.

Spécialité de 10319-3

CONFECTIONS POUR DAMES t MESSIEURS
SUR MESUR AS

Magnif ique choix de Draps. — Modèles de Paris.

V) UAAAJUUUUUUUUUUUUkAAMUJ

I VINS * SPIRITUEUX j
l EUGÈNE FER g
g IO, rue du Stand IO. g
Q Agence générale de la maison n
C TEYSSONNEAU JEUNE pour ?
Q les 11061-1 C

§ Conserves alimentaires. §
nr_r_rvv_- _rv»YTrYY_rvinnrvv_ri- y -

|«1"L. PERRIWBELLTi
? SAGE-FEMME |
+ diplômée ?
î 12, PLACE DE LA FUSTERIE 12, i

I GENÈVE i
X Traitement des maladies des da- X
T mes. Soins, Discrétion. Reçoit des T
? pensionnaires. 8305-1 ?

FACTURES "RSSÏSS ' CARNETS '«*!»» ETIQUETTES

E. Bolle-Landry, bijoutier
Fabrique de Bagues, Médaillons ,

Broches et Bracelets en or le .
karats et à tous titres.

Atelier spécial de Réparations de
Bijouterie. 13534-1

COMPTOIR DE VENTES
5, PLACE DE L'HOTEL-DE-VILLE 5,

Chaux-de-Fonds

AH Fabricants d'horlogerie, Planteurs d'échappements
et D___"j_.*e___r___r__Lstt ŝi X

Grand choix de PIERRES en tous genres pour échappements et
pour tous les genres de fabrication : Rubis , Saphirs et Grenats,
depuis les qnalités ordinaires jusq u'à l'extra soigné. Ouvrage garanti;
trous courts et bien polis.

Immense choix de Lapidages, Perçages : Rubis, Saphirs et
Grenats, à des prix défiant toute concurrence.

Echantillons envoyés par retour snr demande, avec les derniers prix dn jonr.
FABRICATION SPECIALE POUR L'EXPORTATION

CHEZ 9970 -16'

BITTERLIN-SCHMIPT, LOCLE

Mme JFJËGF ?̂s:____nSiS:
rue du Versoix 7 bis.

Reçu un beau choix de Laines à tricoter pour bas , camisoles, jupons, etc.
Un grand choix de Pantoufles brodées.
Gants pour dames, messieurs et enfants. Tabliers fantaisie. Robettes

faitei à la main , le tout A des prix défiant toute concurrence. 10737-1
So recommande à ses amis et connnaissances , ainsi qu'au public en général.

Çg'_ _ __ _ _ _ _  3g1 .JA
_¦ MWM m 

On demande à louer dans la localité un café
bien situé ou un local qui pourrait être utilisé
comme café. — S'adresser au bureau de L'IM-
PARTIAL. 11253-9

Fabrication de Services de tables Christoffles
SPÉCIALITÉ POUR HOTELS, PENSIONS & RESTAURANTS

Orfèvrerie suisse 11058 6
o«x*o

Argentage et Réargentage d'orfèvrerie. — Nichelage de serrurerie,
carosserie, instruments, pièces de vélocip èdes , sabres d'officier s ,

etc etc

ALBERT NIDEGGER, BIENNE
» » 

Représenté par M , Ulysse Matile, rue du Pareil , Cham-de-Fonds



Boulangerie
On demande a louer pour St-Georges

ou St-Martin 1892, une boulangerie bien
située, ou A défaut un local pour y en éta-
blir une. — S'adresser , par écrit , aux ini-
tiales K. R. *- r**'.t, au bureau de I'I M-
PABTIAL. 11413-3

On demande pour entrer de suite 2 ou 9

TENEURS DE FEU
S'adresser cnez M. Chr. Sohwein-

gruber , (fabicant de ressorts, St-Imier.
(H-5356J) 11400-3

— TOUS LES JOURS —
à la

Brasserie des SIX-POMPES
12, Rue de la Balance 12 H385-6

Choucroute de Strasbourg
avec

viande de porc assortie.

Saucisses de Francfort
avec Meerettig .

Se recommande, J. PflsTer.

Coupe-choux. ?eZT
nées précédentes , je me recommande à
l'honorable public pour couper les choux
et ranger la choucroute. 11383-3

JEAN FAYID, rne da Progrès 8.

Mme L. JUNOD-STDLLEB, taillense
se recommande à son ancienne clientèle
et anx dames de la localité pour tous les
travaux concernant sa profession. Ou-
vrage prompt et soigné. — S'adresser rue
du Puits 17, au rez-de-chaussée, à gau-
che

^ 
1138.-3

Raisin noir dn Tessin
premier choix ,

la caissette de 5 kilos, 3 francs,
Pâtisserie Ferrari , 43, rne de la

Serre 43. 11382-6

????????????
Etude de CL BARBIER, not

A LOUER
Pour le 11 novembre 1891 «

PrAffi-ie f \ .  un Pignon de 3 pièces eti rUgre» UO , dépendances. 11113-4

D. JeanRichardTs, Z**™?™
pièces. 10630

De Milite :
D/i l l- i . O rez-de chaussée de deux piè-D-I-alI », ces. 10896-1

????????????
A. Kûpfer

herboriste, au Landeron , se trouve
chaque samedi au Restaurant Jean
Stucky, A la Ohaux-de-Fcnds. 10820-11

J

Aux fabricants !
Une maison anglaise

v;\ désire entrer en relation
*vv\ avec nn fabricant qni
mm pent fournir régulière *

^_0_~7tàj i_ï -***& «t par quantités
^Igg'ésl̂  

de. 
remontoirs métal 18

^^m^  ̂ lignes trois quarts pla-
tine, bon mouvement, an prix de 6 fr.
et 6 fr. 50. — Adresser les offres,
avec la snscrlption « Remontoir 11389 > ,
an bnreau de I'IMPARTIAL. 11389-3

Régénérateur Supérieur te cheveux
A-relielais

J'ai essayé et reconnu ce prodnit comme
très efficace , rend aux cheveux gris leur
couleur naturelle en qnelque jours. Il est
inoffensif et d'une odeur agréable. Prix du
grand flacon , 3 tr. — Chez Monsieu r
BenJ. Weill, rue Neuve 10. 10325-49

DEMANDE à LOUER
Pour Saint-Martin 1891, on demande à

louer un APPARTEMENT de 3 ou 4
pièces, bien exposé au soleil , au premier
ou deuxième étage, et situé dans uu des
quartiers de l'Ouest et dans une maison
a'ordre. — Adresser les offres Oase pos
taie 162. 11281-2

Timbres-Impôt
DE LA

Craie le la Clani-MoiÉ
En vente dans les magasins ci-après :

Bureau de I'IMPARTIAL (Librairie A. Cour-
voisier), place du Marché.

MM.
H. Waegeli , tabacs, pi. Hôtel-de-Ville 6.
Georg. Dubois, fers, Fritz Courvoisier 2.
Jean Weber , épicerie, Fritz Courvoisier 4.
Frères Schneider, épicerie et boulangerie,

rue Fritz Courvoisier 20.
Marmet-Roth, épicerie, Granges 6.
J.-A. Stauffer , épicerie, Hôtel-de-Ville 34.
Jacob Ischer, épicerie, Hôtel-de-Ville 48.
Deladœy, confiserie , rue de la Balance 2.
Wille-Notz, épicerie, r. de la Balance 10.
Boucherie Sociale, rue de la Ronde 2.
Cuisine populaire , rue du CoUège 11.
Débit de sel (A. Dubois), r. du Collège 13.
Arthur Paux, tabacs, rue du Versoix 1.
A. Depierre, épicerie, rue du Versoix 1,
David Hirsig, épicerie, rue du Versoix 7.
O bourquin, épicerie, r. de l'Industrie 20.
P. Schallenberg, chapellerie, r. du Puits 1.
A. Perret Savoie, épicerie, Charrière 4.
Marie Colomb, épicerie, Charrière 14.
Henri Sandoz, fournitures d'horlogerie,

rue Neuve 2.
Roulet-Douillot, boulangerie, r. Neuve 5.
Emile Piroué, coiffeur , place Neuve 12.
Zélim Béguin, épicerie, rue St-Pierre 14.
Ch.-F. Redard , épicerie, rue du Parc 11.
Boucherie Sociale, rue du Parc 17.
M"' Staehli, épicerie, r. de la Demoiselle 19.
M"' Matthey, papeterie, Léop. Robert 23.
Ch. Kohler, tabacs, r. Léopold Robert 25.
B. Bachmann, fers, r. Léopold Robert 26.
Société de Consommation, Jaquet Droz 27.
A. Éymann, épicerie, Léopold Robert 43.
A. Winterfeld , épicerie , Léop. Robert 61.
Piroué-Bon, coiffeur, rue du Grenier 10.
Aie. Studler, épicerie, rue du Manège 17.
Sœurs Schley, librairie, rue de la Paix 41.
J.-G. Luthy, épicerie, rue de la Paix 74.
Auguste Egli , épicerie, rue du Progrès 65.
Jules Froidevaux, épicerie, r. du Parc 66.
M»* Wenker-Girard , épicerie, Parc 62.
P. JeanRichard, épicerie, r. de la Serre 73.

Logements pour St-Georges
1898.

A leuer pour le 23 avril prochain , dans
les nouvelles constructions Comaita, rne
de la Demoiselle 109, 111 et 113,

une trentaine d'appartements
composés de 3 chambres , aloôve, cor-
ridor, ouisine et dépendances, dans
les prix de OT5 fr. à 556 francs.

Plusieurs autres logements de différen-
tes grandeurs sont à louer , pour la même
époque, dans des anciennes maisons.

S'alresser à M. Alfred Guyot, gérant ,
rue du Parc 74. 10795-7

A louer
pour le 11 novembre 1891, ensemble ou
séparément, à la rue de la Ronde 30, nn
café*restaurant au rez-de chaussée,
avec jeu de boules ;

Un appartement de 2 pièces au
premier étage ;

One chambre ct une cuisine an 2me
étage.

S adresser au bureau de M. H. Leh-
mann , avocat et notaire, rue Léopold
Robert 24. 11297-6

IM"
e J. Vuilleumier I

est fie retour de Paris. r§
11084-2 I ;

f ,8ea A
âLIâlâûIS

en vente A la

LIBRAIRIE A. COURVOISIER
rue du Marché 1.

Almanaoh dn Grand Conteur,
Almanaoh des horlogers,

Almanaoh ponr tona,
( Almanaoh des Veillées, l'Ami

des familles
Almanaoh dn Juif Errant,

| Le Messager boiteux de Strasbourg,
Der Dort Kalender,

Der Hinkende Bote (Alter
Berner Kalender). j

L'ALMANACH du TEMPÉRANT

ALMANACHS ILLUSTRÉS
DE PARIS

' Comique, pour rire , Lunatique, du
I Charivari, Chantant, du Mathieu j
j de la Drôme, du Voleur illustré, de 5

l'Illustration.

AGENDAS DE BUREAUX
l AGENDAS DE POCHE, AGENDAS \

PEEPÉTDELS. "¦

— Grand choix de —

CALENDRIERS à effeuiller l
pour Bureaux (gros chiffres) J

**T Fort rabais pour les mar- .
1\

^ 
chands et revendeurs. JE

____________ ¦______________¦______«
JiEAté

Le Maté du Brésil dont l'im-
§ortf>tion en Europe ne date que
e quelques années, a pris rapide-

ment un développement qui témoi
gne suffisamment de la valeur de
oet aliment et de l'avenir qui lui
est réservé.

Le Maté possède les mêmes
qualités que le thé et le café, mais
il a le gran d avantage de ne pas
produire l'excitation qui affecte si
péniblement les tempéraments fai -
bles et nerveux. C'est à la fois un
excitant et nn calmant. 5562-60

PRIX :
le paquet de 100 grammes, 60 c.

f i 250 . 1 fr. 25
» 1 kilo, 4 fr. 50

Remise aux marchands.
Dépôt :

36, rue de la Charrière 26
au premier étage. L.

r^i Envoi contre remboursement.¦¦¦ nn ra

HAUTES NOUVEAUTÉS pour DAMES
en

Passementerie et Garnitures
Galons, Brandebourgs, Motifs , Den-

telles, Velours, Rubans, Ruches, Bou-
tons, agrafes, etc., etc.

Passementerie pour ameu-
blements, Franges à boules, Glands ,
Cordons, .etc., etc. 11127-3

MERCERIE en tous genres.
Fabrication de passemente-

rie. — PRIX MODIQUES.
C. Strate, passementier.

BELLE MACULATURE
à vendre à bas prix. Imprimerie-Librairie
A. Courvoisier, place du Marché.

S AU LOUVRE S
¦ 3 et 4, HUE DE LA RONDE 3 et 4,1
&!> vient de recevoir 35 quintaux XI

É Laines à tricoter 1]
¦ toutes les couleurs, à 3 fr. 56 la I

W- 'i livre. JH
9 Coton anglais, 86 c. le paquet. I
Éi II sera fait une remise pour les B
H revendeurs. 9735 Pj
H Sous peu arrivera notre grand B
R choix de I ;-,

ï Confections pour dames 1
ffij Pe recommande. J. MEYER. |6

UN COMPTAB LE
connaissant les deux langues et travail-
lant depuis nombre d'années dan s les vins,
liqueurs , drogueries et autres articles de
consommation demande engagement, II
est au courant des voyages. Références
sérieuses. Suivant emploi , fournirait cau-
tion. — S'adresser par écrit, aux initia-
les P. G. 16633, au bureau de I'IMPA R -
TIAL. 10633 *

*A. LOUER
Pour le 11 Novembre 1861 t

un petit MAGASIN.
Pour le 33 AvrU 1893 t

1. Un grand MAGASIN avec logement.
2. Deux LOGEMENTS de 3 pièces avec

corridors fermés.
Le tout situé au centre des affaires.
S'adresser à M. L. Dubois, rue Saint-

Pierre 14. 10040-3-

AUX FUMEURS
Pour liquider un solde la Papeterie

A. Courvoisier , place du Marché,
vendra des cahiers de 156 leuilles de
l'excellent

PAPIER A CIGARETTES
à E> centimes le cahier.

ÉTAT DES BESTIAUX
abattus dans les Abattoirs publies
du 11 Octobre au 17 Octobre 1891.

2 taureaux, 41 bœufs, 93 porcs.
55 veaux. 38 moutons, 2 chè-
vres.

MM. David Weill , 1 vache.
Hector Ernst , 1 génisse.

VIANDB DU DEHORS
transp orté! aux abattoirs pour y Itre visitée et oui
a été estampillée , du 11 Octobre au 17 Octobre 1891.

Mme veuve Wegmuller, 3 moutons, 1
chèvre , 6 poumons de veaux .

M. Fritz Droz , •/, de vache, vendue &
M. Edouard Schneider.

La Chaux-de-Fonds, le 21 Octobre 1891.
Dicastère de la Police locale.

™==- BIB LIOTHÈ QUE INSTRUCTIV E UjgSr '.
_ , ., „ „ „„ _ .  :'I Ce charmant ouvrage fait la joieConstruction. Collage. Pliage. Décou- SJ, • . . * WS des réunions de famille-B£eb£_-_?s& | et amusante, illustrée I __*,._ .,______ ,_ ;.._

PRIX BROCHé : 3 fr. Bélié tranches dorées. ¦* fr. 56 i

y*******w********\******* ***w****m -«*#*>• **WÊ*w**m****w****mtB**w
Volnme cartonné, 64 pages **f f \  c. J Jeannot Lapin, par G. de CherviUe, l Volume tranches dorées, f %  fr. AE \ Dihljn th. fl llP f.P ÏÏMTflffP . _ P P__ ..P. H'avontirrafde texte et 6 gravures, / U La jolie brodeuse , par B. Auerbach. 189 pages de texte, C* *-*\3 DlUllUUlOljll. UO VU Jf ayO .j Ulj .il___ D_, U _V.lUill tj 5

La Nièce du président , par M. Maréchal. caporal , histoire d'un chien , par G. de < —
Le Cheval Ou cuirassier, par i.. Collas. ) L'Oncle Hégésippe , par L. Collas. Cherville. Volume de 250 _ a__ s de tnt. i n u * M /YChristine, par M»«' E. Raymond. Prisonnier, par B. Auerbach. Les cinq sous du Juif errant , v&r X , Giron. or„é de grafn es à ' 1.25 & l.SftContes et historiettes , par L. Hameau . ) Le Roi Mounza , par C. Améro. < Gaspard l'Avisé par G de Cherville. > .rmurc», x.t *\j * *t \j <*
Fahirs et j ongleurs, par D. Arnauld. < La Volière , par P. Lacroix (Bibl. Jacob) . Lepetitchaudronnier,} ? Guerrier deHaupt \ Les Enfants des Bois, par Mayne Reid.Une Héroïne française , par Léon Roger . ) ( Les trois sœurs> chronique du temps passé, \ Le Chef Blanc , par Mayne Reid.Une Idylle au village , par A. Lepage. . „ . . _ , . . . . . ,  S { Les chasseurs de chevelures, par MayneLa Marmotte , par E. Gayot. Volnme tran ches dorées, A fr. *¦/**} Volnme tranches dorées, ft ff. OC Reid.La Pèche en mer, par H. de la Blanchère. ( «2 pages de texte, I IV 489 pages de texte, £* OO j Les chasseurs de la Baie d'Hudson parSur la plage , par H. de la Blanchère. Les deucc roses b anches par G. Bonnefont. Mayne Reid.Le Petit Henriot , par A Lepage . Le G âteau des

^
BMt* ^a 

P. 
Lacroix (B. J.). S e Général Gordon par ft, A. de Bovet. Pour un Buffalo blanc, par Mayne Reid.Les deux poupées de Nuremberg , par J. ^^g^î%^^'P^v£fSm«m. Les grandes batailles d'autrefois (France De Paris à Berlin, par tictor îissot.de Rocheray. i Le Monde des fauves, par uulbert uumon- s 1066-1745) par P Louisy \A  toutes voiles, par P. Cooper.La révolte des grandes , par M« Danglars. teil Leg MaHns * * Reine.Blanche par L. Le tueur de daims, par F. Cooper.Le Testament , par P. Lacroix (Bibl. Jacob). Le Parta pai L. Collas Reymond. Voyages , aventures et combats, par L. Gar-Tout pour le mieux, conte hollandais. \ Le seigneur Tigre , par D.

^
Arnauld. ? pAÂeu .e dr crevette . mr L Hameau neroy.( Le Tournoi, par Walther Scott. { tf f eeneuse ae cre veues, pai __ . nameau. 

M "Z™1' nQ „ T ra „noi,mr\ ) Roi et paysan , légende italienne. I Mes p ontons, par i*. uarneroy.
Volume cartonné, 80 pages -yg c. T„us ces vo,„_nes"Tont relies et ornés \

A 
ŵcS "' d'une Coloni^  ̂ Ch'

de texte, / O Volume tranches
^

dorées, 
J 

fr. gQ tIe nombreuse» gravures. PrisoSJrsdes noirs, par Ch. Rowcroft -
Le Braconnier, par P. Lacroix (B. Jacob). om m wei n o c__ i_ Mc Les drames de l'Inde - Par F* Maynard.
Une Chasse d'écolier , par G. de Cherville. Aventures lointaines, par P Frédé. > r-UUr. VtLUOtMtr.ï> , , Un drame dans les mers boréales, par F-
La Chatte blanche, par Mme d'Aulnoy. ) Chez les Lapons , par R. de Gourmont. ] La Reine Bicyclette , brochure de 79 pages, i Maynard .
Coco l'écureuil , par E. Gayot . \ La Fée aux Oiseaux, par Mmo G. Demoulin. S ornée de nombreuses gravures. ! Pierre simple, par Marrijat.
Un hiver dans ies Alpes , par S. de Paroy. > La Ferme du Manoir , par P. Deltuf. \ Histoire humoristique du Vélocipède de- s Robinson des glaces , par Marrijat.
L'Ile des plaisirs , par Fénélon. < La Jeune Sibérienne, par X. de Maistre. S puis les temps les plus reculés jusqu 'à i | Les émigrants, par Hoffmann.
L'Infirm e, par Paria Korrigan . \ Matador , par G. de Cherville. \ nos jours. \ Le Robinson des Alpes , par G. Aimard.== I GRAND CHOIX DE MONOLOGUES, DIALOGUES k COMÉDIES |™AV

^̂
K,JEls 

L —- rtd. _ ft_ s.ii.iJ_
*** **** -ji-i-T» I LTBSATfiTEA,COURVOISIER I spèI,,= -̂""t'"'"

nnocBÉ : 3 Irancs M *—*••**• —.*-»•—.  ̂ *—. *—. 
J PRIX PROCHE : a francs

^*OB_WBEÊÊBt*****\\\Mt***M Place du Marché, la Ghaux-de-Fonds '
****************************** m*******W



Pî Arrîsta ^
ne bonne ouvrière pierriste

I lt'I USl - . entreprendrait de grandes
moyennes et autres pierres grenats. Ou-
vrage prompt et soigné. — S'adresser à
MlleB, Jeanrenaud. Ponts Martel. 114(5-3

F f f i h f i î -_ n r  Un ouvl*i er embolteur se
I ïUIU .I I JU UI ¦ recommande pour de l'on ,
vrage à la maison ; ou prendrait des mon-
tres en payement. — S'adresser rue des
Terreaux 17, au ler étage. 11407-3

One demoiselle Ma,^
che une place dans un magasin. — Ecrire
sous initiales J. __., Poste restante, Suc-
cursale, La Ghaux-de-Fonds. 11403-3

Repasseuse ea linge. VZ£™£
linge se recommande pour de l'ouvrage
soit à la maison ou en journées. — S'a-
dresser- rue du Parc 94. 11410-8

PB^R^ Un jeune homme âgé de 23
S*m * ans demande une placo où il
aurait l'occasion d'apprendre la langue
française. Il se contenterait d'un petit
gage. — Des sommelières, femmes de
chambre, cuisinières, domestiques et de-
moiselles de magasin, cherchent des pla-
ces de suite ou plus tard. 11414-3

S'adresser au bureau de Placement de
M. J. Thomann, rue du Parc 21, 11414 3

Lli Qé__0QteOT fait les échappements
ancre pendant plusieurs années , demande
des démontages et remontages à faire A
la maison, de préférence en grandes piè-
ces ancre bon courant. Ouvrage fiièle.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 11418-3

Vi .itanr U Q ancien visiteur connais-
IlSIlcUl. gant les échappements an-
cre et cylindre, ayant l'habitude de tous
genres de pièces et ayant nn petit atelier,
cherche des démontages et remontages,
ou terminages, en lui fournissant boites
et mouvements. — S'adresser rue Fritz
Courvoisier 8, au troisième étage, A gau-
che. 11342 3

fiAmmi _ Un jeune homme ayant fait
V - iliiiil - . ttn apprentissage de commer-
ce demande à entrer comme commis dans
une maison de la place. — S'adresser,
sous initiales H. !_., Poste restante.

11362- 3

i'n i c î n i - r a  Une personne de 30 ans,
VUlollll .lt'. qui a déjà été en service
pendant plusieurs années, cherche à se
placer en qualité de cuisinière ou pour
tout faire dans un ménage. — S'adresser
chez Mme Schenk, Billodes 24b, Iiocle.

11340-3

S - T - S I U - A  Une brave fille , sachant
O01 Vallt.  • faire la cuisine, désire entrer
pour le ler novembre dans un petit mé -
nage sans enfants. Excellentes références.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 11357-3

Pnlk'.ûnoû de boites argent demande
1 UHSSBUS _ place de suite. — S'adres-
ser chez Mme Eymann , rue du Progrès
n» 119, an ler étage. 11359 3

'> fiSis«fiiK*f._ bottes ara1 demandent pla-
I Ull_ 5*j _ _ - S ce.— S'adreeeer au Bureau
du Travail. 11360 3

J Alin A hnmma 0n désire Placer uu
eloll llo UU1UUI.. jeune homme intelli-
gent, âgé de 15 Va ans, d'origine alleman-
de, comme domestique dans un magasin
ou restaurant. — S'adresser à l'hôtel de
la Balance. 11364-3

OIU H A - li -iii* Un guilloeheur tranquille
- l l l l l l -OU-III .  et bien au courant de sa

partie , avise les chefs d'ateliers gravenrs
qu'il aimerait trouver une place dans la
localité. 11203-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

On jenne homme SfeS S
slonnalrc. — S'adr. rne de la Paix 67,
au premier étage, à droite. 11331-2

-fi. VinÎA Uno jeune et honnête fille
Ooi TilUlc, ae 20 ans connaissant la
enisine cherche à se placer dans honora-
ble famille.— S'adresser chez Mme Jaeger ,
rue du Doubs 21. 11315-2

_ - ï n i n l t i n  Une assujettie sertis-
H3_UJ ..M., sensé demande A se pla-
cer de suite. — S'adresser rue du Puits 23.

11318-2

ÏlnA DPrannilA honnête, sachant faire
UUO p.lSUUU. la cuisine et les travaux
de ménage, demande une place dans une
maison bourgeoise. 11320-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

I_ nrn_ l i_ .  û Une jeune femme forte
tJUUlUall.l0. et robuste s'offre pour
aller laver et écurer. — S'adresser rue de
la Charrière 21 , au 2me étage, à gauche.

11294-2

Jniirn'i I i .  r A UlU! lomme de toute con-
auiuuiillul U. fiance se recommande
Îiour des journées , soit pour aller relever
es femmes de couche. — S'adresser rue

Fritz Courvoisier 43, au premier étage , à
gauche. 11225-1

lil_n____ Y Deux ouvriers faiseurs d'an'•uu .ii iiA neaux or plaqué et argent ,
ainsi qu'un faiseur de pendants or cy
lindriques et L- XV d'une pièce, deman-
dent des places. Certificats à disposition.

Déposer les offres , sous les initiales
¦»¦ B* 1138T», au bureau de I'IMPARTIAL .

11227-1

«ne jenne fille tESW&gS_
aider au ménage. 10644 8*

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL .

Jailli A (SU A Un demande de suite unerii UU . UUO, jeune fille pour aider dans
un petit ménage. 11401- .

S adresser an bnrean de I'IMPABTIAL.

F.lliaill. nr On demande de suite unuuiau 11 111, DOn ouvrier émailleur,
•insi qu'un ouvrier peintre en romai-
nes pour travaillera l'atelier. 11404-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

ânnrnnf î Dans un atelier sérieux, un
ui'l'icuM, jeune homme intelligent , re-
commandable et ayant des aptitudes pour
le dessin aurait l'occasion de faire un ex-
cellent apprentissage de graveur d'or-
nements. 11412-3S'adresser au bnreau de I'IMPABTIAL.

uMUOCnenr. guilloeheur pour quel-
ques heures par jour. — S'adresser a l'a-
telier Ch. -Aug. Zimmermann, rue des
Fleurs 9. 11406-3

Unît Î AP Un bon acheveur pour pièces
Il . lll .l • légères pourrait entrer de suite
dans l'atelier de M. Albert Perrin, rue de
Bel-Air 18. * 11403-3

Commissionnaire.̂ riea ch0earc^eun
jeune homme de 15 ans comme commis-
sionnaire. 11409-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Ara .Anr Pour Lyon, on demande un
Ui uv .111 > bon graveur sachant ramo-
lli ver. 11411-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

R A __ ___ - anr (~>u demande do Sl"t6 un
ikuulUUt-Ul .  remonteur ponr grandes
pièces ancre, doubles plateaux. 14402-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Pftl î  -0".ilOA 0u demande une bonne
1 UllSSt'USc. ouvrière polisseuse de boi-
tes or, ainsi qu'une apprentie. Entrée
de suite. — S'adresser rue du Parc 17, au
deuxième étage. 11398-3

Commissionnaire. fe™ert TA
14 ans comme commissionnaire. 11358 -3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

- J î l i l S f t -  h . nr Dn guiUocheur sur ar-
iiuliiU'j iiUllls gent pourrait être occupé.
S'adr. au Bureau de I'IMPARTIAL. 11339 3

- -O n iû- t io  On demande de suite une
iSSUJolll - . borne assujettie tailleu-
se, ainsi qu'une apprentie nourries
et logées chez leurs parents. — S'adresser
chez Mlle M. Paratte, rue du Premier
Mars 10. 11341 3

f-ililln. h_nr 0n demande un guillo -
v*U _ l lUU U uUl . cheur capable pour faire
quelques heures de travail par jour.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 11807-2

fi1 mhnî.anr Un demande un emboiteur
uiliUUIL .Ui . pour faire des jouages à la
maison. — S'adresser rue du Pont 2, au
ler étage, 11312-2

Pnli-Q AnGA <->n demande de suite une
1 UllaBoUoo. très bonne polisseuse de
cuvettes métal. 11313-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Commissionnaire. SïtS
commissionnaire. 11317-2

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Commissionnaire. Ŝëtr
aider au ménage et faire quelques com-
missions, entre ses heures d'école. — S'a-
dresser chez Mme Ducommun-Aubert,
rae Fritz Courvoisier 23. 11319-2

I. mlinïf _nr> Un jeune homme connais-
S_I11U U1L B Ul .  _ant la partie à fond trou-
verait A se placer chez une perso ane sé-
rieuse ; tra»ail assuré et bien rétribué.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 11323-2

AnnrAntiA *-*n demande de suite nne
O-P [Il cU.lU. apprentie polisseuse de
boites or ou à défaut une assujettie. —
S'adresser rue du Staad 16, au ler étage.

11325-2

PÎArri .tA <~)u demande immédiatement
1 loi 1181 c. une bonne pierriste connais-
sant à fond la partie. — Adresser les of-
fres au plus vite, Grande-Rue 143, au ler
étage, Locle. 10658-8»

ff i î l f On demande une fille de 20 à 25
rill 13. an8i sachant cuire et connaissant
tous les travaux. 10643-8*

S'adresser au bnrean de I'IMPARTIAL.

l-AronsA On demande au plus tôt pos-
l/Ul - _ ._ - .  Bibie une doreuse et une
IVickeleuse. — S'adresser chez M. L.
Treuthardt, doreur, à Bienne , ou chez
M. J. Imhoff , rue Léopold Bobert 84. la
Ohaux-de-Fonds. 11204 1

Annranti ^n i9UU Q bomme pourrait
aUJU - Ull. entrer de suite dans une
maison de commerce de la localité. — S'a-
dresser par écrit, sous S. E, 18, Poste
restante, 11205 1

-- AmiintO <-)u demande une bonne ser-
w. lV i iî l . .. vante connaissant tous les
travaux d'un ménage. 11198-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.
Bnmtnii. A_ Un demande, pour la loca-
O Ci ï (iUl ._,  até et le dehors , plusieurs
bonnes filles , cuisinières , servantes et
bonnes d'enfants ; entrée de suite.

S'adresser au Bureau de Confiance J.
Kaufmann, rue du Parc 16. 11234 1

l- i- 1fA_An_ AS 0n demande de suite
ni*j RD10U O-_ .  plusieurs bonnes ouvriè-
res nickeleuses ; fort gage. 11226-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Taîllan .A 0'1 demande une bonne
1 tHlH'Il . .. tailleuse comme employée

de magasin. — S'adreser rue Léopold Ro-
bert 19. 11214-1

Janno fill a <-) " demande une jeune
•J -UU - illlOi gue ou un jeune garçon
pour servir dans un magasin. La nourri-
ture lui serait donnée. — Adresser les of-
fres, sous initiales C. B. 16856, au bu-
reau de I'IMPARTIAL. 10856-1

I niTAinAnt A omettre pour le 11 No-
UUg .lUCUt. vembre un logement de 3
Êièces et cuisine. — S'adresser chez M.

imile Hùguenin, rue de l'Hôtel-de-Ville
n- 67. 11417-3

AnnartAmant A louer P°ur le n no_
ttj fj MH II JIIlOUIi.  vembre prochain un
appartement de 2 pièces avec alcôve et
dépendrnees. 11387-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .
Pi (/nfin A louer, pour le 11 Novembre1 IgUUU* prochain, un pignon à la rue
de la Demoiselle 60. — S'adresser au pre-
mier étage. 11390-3

Piffi inn A louei*' Pon*" St-Martin 1891,1 IgUUU. un joli pignon de deux pièces
et dépendances. — S'adresser rue de la
Chapelle 17. 11391-3

Pio*nnn A louer de suite ou P01ir st~
1 IgUUU. Martin, un pignon de 1 cham-
bre, cuisine et dépendances. — S'adresser
rue de la Ronde 23, au ler étage. 1U-93-3

I n<- _ iri_ nf A. louer, pour le 11 Novem-
|jUg-_lieill. bre 1891 on pins tard, ur
joli logement de deux pièces, cuisine el
dépendances. — S'adresser à M. A. Stark
rue du Pnits 1. 11395-;

rhamhrA A louer P°ur le l6r novem-
'. .'llaUlMl _ .  bre, àunoudeux messieurs,
unejoUe chambre bien meublée. — S'adr.
rue| du Premier Mars 14 c, au premier
étage , A gauche 11388 3

fhamhrû A louer une chambre bien
V lliiiUUl 0. meublée. — S'adresser chez
Mme Vuille, Place d'Armes 14. 11416-3

0 il (1 ff r A ,a eouehe et la place A une
Vu UI110 dame ou demoiselle de toute
moralité et travaillant dehors. — S'adres-
ser rue du Parc 1, au premier étage.

A la même adresse, a vendre un mate -
las en crin animal. 11386-3

fhumhr A <~>a offr6 à louer de suite, a
uUalSllU 0. une dame ou demoiselle tran-
quille, une chambre non meublée.

S'adresser rue du Temple allemand 17,
au premier étage. 11391-3

^h____hra (-)n offre à louer une cham -
iluiUSj l c, bre non meublée, avec part

a la cuisine , si on le dédire 11392-3
S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Pî ffnnn A louer à une personne de
1 IgUUU. tinte moralité soit un pignon
ou bien une clianibre indépendante ,
meublés ou non, les deux au soleil. —
S'adresser rue du Progrès 45, au 2me
étage. 11311-5

rhumhra A remettre de suite uue jolie
'JUalllUl Cs chambre meublée, A un mon-
sieur de toute moralité et travaillant de-
hors, de préférence à un commis. 11345-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PhamhrA A louer une chambre à deux
l'Utt UlUl IJ. fenêtres non meublée et in-
dépendante. — S'adresser rue de l'Indus-
trie 36, au pignon. 11365 3

Ph - inhrA - A l° uer > à des personnes
«JUiiUlMl os, d'ordre, deux chambres
contiguës, exposées au soleil et dont l'une
avec entrée indépendante. 11366 3

S'adresser au bureau de I'IMPABTIAL.

Ph'imhrA A 'ouer de suite, à un ou
VJUallIUlo. deux messieurs travaillant
dehors, une chambre meublée, inlépen-
dante et exposée au soleil , 11367-3

S'adresser au burean de I'IMPARTIAL.

flhsimhrA 0n oflre à l°uor de suite une
usiiiUlWl .. chambrejnon meublée , chez
M. J. -H. Dubois, rue de la Serre 8.

11369-3
Phamhra A louer, A un monsieur tra-
UiiiWuUlCs vaillant dehors, -nne belle
chambre meublée et indépendante dans
une maison moderne. — S'adresser rue
du Progrès 49, au 1er étage. 11046-3

Appartement, n novembre prochain,
un appartement au premier étage compo-
sé de 3 grandes pièces, enisine. Prix
566 lr. — S'adresser à M. L. Graziano,
rue du Parc 94. 11309 2

ï ni. Amont Pour cas |imprévu, à re-
UUg - lucUb* mettre un beau logement de
3 pièces, cuisine et dépendances, bien si-
tué, exposé au soleil et au centre du vil-
lage. — S'adresser chez M;" Oalame, rue
du Puits 9, au lar étage. 11324 -2

- .- iffAHl ATÎ - A louer Pour St-Georges
uvgouiuui]* prochaine un logement de
2 pièces au pignon bien expose au soleil.
— S'adresser chez J. Fetterlé, rue du
Parc 6g. 11333-2

PhamhrA A louer une belle chambre
UUalUUl V. meublée au soleil levant. —
S'adresser rue Daniel Jeanrichard 27, au
Sme étage. 11303-2

PhamhrA A l°uor !i une personne d'or-
UUalUMlD. dre une chambre indépen-
dante et non meublée, exposée au soleil.
— S'adresser rue de la Charrière 6, au
2me étage. 11304-2

PhamhrA A remettre à. une dame une
vUalUMl 0. chambre, avec part à la
cuisine. — S'adresser rue St-Pierre 20, au
1er étage. 11305-2

PhamhrA A louer dans le quartier de
IfUnUIMl .* l'Ouest une chambre non
meublée. — A la même adresse, à vendre
un grand lit, un lavabo, une glace, le
tout propre et bien conservé. 11306-2

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL .

PhamhrA A louer de snite une grande
vUdUlUl D « chambre non meublée, expo-
sée au soleil et chauffée. — S'adresser rue
des Terreaux 29, au 2me étage. 11321-2

On fliFrn p01"' le lcr n°veml)''e . laVU UUI 0 couene à une dame où de-
moiselle avec ou sans pension.

A la même adresse à vendre une belle
machine à coudre entièrement neuve.

S'adr. au bureau de I'IMPABTIAL. 11328-2

Phamhra A louer _ une personne de
UildlU m 0. toute moralité travaillant
dehors, une chambre ou cabinet bien
meublé et indépendante, à proximité des
collèges, 11329-2

S'adresser au burean de I'IMPARTIAL.

Phamhra A l°uor une belle chambre
UU4U1M1 _ . meublée et indépendante, à
deux messieurs de toute moralité et tra-
vaillant dehors. — S'adresser chez Mme
G. Siegrist, rue du Soleil 3, au rez-de-
chaussée. 11332-2

A. la même adresse, à vendre pour 10 fr.
une berce avec flèche.

PhamhrA A lou01'. à des personnes
IfUaUlUlo. tranquilles, une chambre non
meublée. — S'adresser chez M. Emile Ma-
rendaz, boulevard de la Capitaine 1.

A la même adresse, on désire partager
une chambre avec une dame. 11335-2

Phamhrn A louer un» chambre meu-
VUaUlUlti. blée ou non. — S'adresser
rue de la Serre 79, au rez-de-chaussée.

11334-2

PhamhrA A loner- Pour le u No -'em-
uiiuwui u. bre, à un ou deux messieurs
de toute moralité, une jolie chambre meu -
blée, indépendante, à proximité de la Gare.

A la même adresse, on offre la place
pour coucher , de préférence à nn
monsieur. — Pour tous renseignements,
rue de la Paix 67. au ler étage, à droite.

11330-2

Appartements ges 1892, dans une mai
son d'ordre et bien exposée au soleil le -
vant, un beau logement de 7 pièces , corri-
dor, cuisine et dépendances. 10892-6'

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

Appartements, pour la St-Martin , de
beaux appartements de 2 , 3 et 4 pièces,
avec corridor intérieur et jolies dépendan-
ces. 10799-9*

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

PhamhrA Uae personne offre A parta-
JUQlUUl c, ger une chambre avec une
dame ou demoiselle. — S'adresser rue
du Doubs 29, au ler étage. 11271-2

PhamhrA n̂ ° r̂e * loa6r une ebam-
VilaUSIH 0, bre meublée ou non. à 2 mes-
sieurs travaillant dehors. —S'adr. chez M.
Eugène Grosclaude , Ronde 25. 11280-2
Phamhra A louer à un monsieur de
UUBU1IU 0. toute moralité une jolie
chambre meublée au soleil. — S'adresser
rue du Parc 70, au Sme étage, à gauche.

11247 2

PhamhrA A l'araeUl'° de suite à un ou
vUalUUi .. deux messieurs travaillant
dehors, une chambre meublée à deux fe-
nêtres , exposée au soleil. — S'adresser
rue de la Demoiselle 53, au pignon. 11248-2

Phsunh fA <->a offre à partager une
wWMBM 0« chambre avec un monsieur.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 11278-2

PhamhrA A l°aer> a un ou deux mes-
ulî ttlUUl 0. sieurs solvables, une cham-
bre meublée et indépendante. — S'adres-
ser, de midi a deux heures ou le soir
après 7 heures, rue de la Ronde 41 , au
2me étage. 11288-2

Phamhra A louer une chambre men-
l. Ih._ _.l_ 1 .. blée ou non, à deux fenêtres.
— S'adresser, entre midi et 1 h. ou le soir
après 7 h , rue du Puits 20, au Sme étage.

11289-2

PhamhrA A l0U6r de suite ou plus tard
vUdlUUl 0. à une personne d'ordre Ira-
vaillant dehors, une chambre indépen-
dante, bien meublée, située au centre.

A la même adresse, on offre la chambre
et la pension à une jeune fille travaillant
dehors. 11230-1

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

I no .un nul A loner ponr cas im*
LUgt.l__t.Ml. prévu, ponr le 11 no-
vembre 1891, nn logement de 3 pièces
avec dépendances. — S'adresser, de
midi à * henres, rne de la Demoiselle 16,
an 1er étage. 11217 i
AnnnwtAmAm- A louer pour St-Mar-Appartement. __ im.va apparte
ment de 3 pièces, cuisine et dépendances.
— S'adresser au magasin, rue Fritz Cour-
voisier 20. 11206-1

ânnartAmant Pour cas imprévu, à
mij.-H l ._ U . U t .  louer pour St-Martin
nn bel appartement moderne de 4 cham-
bres, cuisine, corridor et dépendances ;
cour et jardin. — S'adr. rue du Nord 31.
au 2me étage. 11209-1

Appartement. Avril 1891, un grand
appartement au rez-de-chaussée, de 3 niè-
ces, cuisine et dépendances, corridor fer-
mé. — S'adresser chez M. F. Debrot, rue
de l'Industrie 16. 11229-1

PhamhrA A louer de suite, A un mon-
UUttUlMi 0. sieur travaillant dehors, une
jolie chambre meublée, indépendante et
au soleil , — S'adresser rue Jaquet-Droz 28

10207-1

PahînAt A louBr de suite , A un mou-
fulllUt. .. sieur travaillant dehors , un
cabinet bien exposé au soleil. — S'adres-
ser rue de l'Industrie 22, au premier
étage. 11190-1

PhamhrA A remettre de suite une belle
UllilUlUI u. chambre meublée, exposée
au soleil. — S'adresser rue du Progrès 20,
au 2me étage. 11208-1

PhamhrA A loaer P°ur 'a un du mois
vUaiUUl O. une belle et grande chambre
à 2 fenêtres , non meublée. 11191-1

S'adresser an bnrean de I'IMPARTIAL.

PhamhrA On offre A louer, A un mon-
DllaUlUlO. sieur de toute moralité et
travaillant dehors, une chambre meublée,
indépendante et au soleil.

S'adresser rue du Parc 10. 11228-1

Appartement, ou St-Martin prochaine,
un appartement de 3 chambres, exposées
au soleil, situé rue de la Promenade.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 10598-1

On demande à loner pouunrapsS?e
tin

ment situé près de l'Hôtel-des-Postes ,
bien exposé au soleil, comprenant 2 piè-
ces avec cuisine et pouvant servir a un
débit de vins et liqueurs A l'emporté. —
Adresser les offres , sous initiales D. A.
11399, au burean de I'IMPARTIAL.

11399-3

"eS p6rS0nneS Uté demandent à louer
pour St-Georges 1892, un {appartement
de 3 pièces si possible avec une chambre
à 3 fenêtres, cuisine et dépendances. —
S'adresser aux initiales E. F., 114.86,
au burean de I'IMPARTIAL . 11420-4

U6UX meSS16nrS cherchent à louer ,
pour le ler novembre, une chambre à deux
lits. — S'adresser Lithographie A. Châ-
teau, rue Léopold Robert. 11375-3

UOnX perSOnneS mandent à louer p'
le 11 Novembre une chambre non
meublée. Payement assuré. 11326-2

S'adresser au bnreau de I'IMPARTIAL.

Mimi-l l .  On demande à acheter ou à
-illisnjuc, louer d'occasion, une basse
(gros violon), en bon état. — S'adresser A
M. James Jeanneret fils , à Valangin , sur
Nenchâtel. 11372-3

On demande à acheter II * C
droite. — S'adresser rue de la Demoi-
selle 57, au Sme étage. 11249-2

On demande à acheter T̂g?1
*un accordéon double, en bon état. — S'a-

dresser rue de la Paix 65, au 4me étage.
11292-2

i vanfîra doux canapés, nne commo-
I .UU1U de, une table ronde, le tout

en bois dur et bien conservé. 11415 3
S'adresser au burean de I'IMPARTIAL.

A irai, lira une grande table à repasser
- DUUltJ et des séchoirs. 11396-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

â v .  ll'lrA une boite » musique,
Yt'ilul . jouant 48 airs. Prix modique.

S'adresser rue de la Serre 87, au rez-
de chaussée. 11397 3

Rnrîn fiv A A vendre faute d'emploi un
UUIIU'U AC. beau burin fixe à renvoi
peu usagé. — S'adresser ds midi à 1 h. et
dès 7 h. du soir, rue de la Charrière 3 A.

11310-5

Ri- V- Ifitta R«dse presque neuve à
D1LJ .10II. vendre. 11847-3

S'adresser au bureau de I'IMPARTIAL.

7 ith Ai' A Tendte A prix modique une
UllUcli bonne zUher , avec une mé-
tbode Baumgartner. — S adresser
rue du Premier Mars 14 c, au; premier
étage, à gauche. 11348-3

â VAndrA un bois de llf en no>'er fct unB
VcUUlO paillasse à ressorts usagée.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL. 11368-3

Nirha h r>hian A V8ndre une belle ni-
111 .110 d CUlDU* che à chien. 11346-6

S'adresser au bnreau de I'IMPABTIAL

_j > - nr il 11 an Un offre à vendre un ac-
dCDUlU.UU. cordéon à 21 notes et deux
registres, presque neuf, à bas prix.

S'adresser rue de la Balance 5, au 3rne
étage. 11871-3

A vanrira un P°ta. er a pétrole avec ses
lUUUl - accessoires. A la même adres-

se, on demande à acheter un grand buffet
double. 11322-2

S'adresser se* bureau de I'IMPARTIAL.

A VAn_lrA faute d'emploi et pour 12 fr.
B -0UUI 1) une jaquette de peluche soie,
pour 25 fr. un pardessus de monsieur,
et un lot de cartons pour montres, le tout
très peu usagé.— S'adresser, de 5 à 10 h.,
rue de la Balance 5, au Sme étage. 11314 2

A i'ani-FA pour 60 fr- une macblne
VOUUI O à coudre en très bon état.

— S'adresser Boulangerie Erny, rue du
Grenier 12. 11886 2

A VAndrA à un pnx tréB modique des
T.UU1 D outils de polisseuse de boites.

S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL 10899-2

* HAnflrA une bella n'cne 5i ciilen.
i* VOMul . S'adresser au bureau de I'IM-
PARTIAL. 9604-20'

A TAniIrA pour 80 francs comptant un
a ÏOUUI O burin-fixe enbon état, pour
sertisseur. — S'adresser à M. Léon Borle,
A Renan. 10948-1

A vandra à bou compte un buffet en
U luUUl 0 sapin à une porte. — S'adres-
ser rue Léopold Robert 49, au rez-de-
chaussée, A gauche. 10368-1

__ A vendre un bon eblen
_^̂ ^P* de garde , grosse race,

J_ \*ÊÊf âgé de 8 mois, manteau noir.
jrTT Yi S'adresser Boulevard du¦ 

=____!!; Petit-Ohàteau 9. 11231-1
_ VflniirA un magnifique Perroquet
« TOUU1D amazone, qui a obtenu le 2me
prix à l'exposition ornithologique ; il com-
mence à parler. — S'adresser à M. Gumal
Perret , rue du Puits 9. 11233-1

â vonrlra une baraque à chata-
ï UUUI D gne, neuve. — S'adr. rue

des Terreaux 17, au ler étage. 11232 1

i Waa.iiiv Un beau choix de char*
VIS . au A. donnerets et de linot-
tes A 1 fr. 80 et 2 fr. — S'adresser chez
M. Julien Larcher, rue de la Paix 69.

11192-1

rai combattu le lion combat , j' ai achevé
ma course , j' ai jariM la f oi.

II Tim. IV, ..
Madame Allenbach et ses enfants, Louis,

Charles, Alcide, Laure, Emile, Félicia et
Henri Allenbach, ainsi que les familles
Allenbach, Racine, Meyer, Leuba, Savoie
et Robert , ont la douleur de faire part à
leurs amis et connaissances de la perte
sensible qu'ils viennent d'éprouver en la
nersonne de leur bien-aimé époux, père,
frère, beau-frère, oncle et parent,
Monsieur Henri ALLENBACH
que Dieu a rappelé à Lui mardi, à U h.
du matin, A l'âge de 45 ans, après une
longue et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, le 20 octobre 1891.
L'ensevelissement auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu Jeudi 3S courant, â
1 h. après midi.

Domicile mortuaire, Crosettes 38 B.
Départ à midi »/.

l_e présent avis tient lieu de
lettre de faire-part. 11352-1

Monsieur Alcide Demagistri et ses en-
fants, Adrienne, Berthe, Marthe et Char-
les, ainsi que les famiiles Demagistri et
Ducommun, ont la profonde douleur de
faire part A leurs amis et connaissances
de la perte irréparable qu'ils viennent de
faire en la personne de leur chère épouse,
mère, sceur, tante et parente,
Madame Adèle DEMAGISTRI

née Ducommun
que Dieu a enlevée à leur affection mardi,
dans sa 42me année, à la suite d'une lon -
gue et pénible maladie.

La Chaux-de-Fonds, ls 20 octobre 1891.
L'ensevelissement, auquel ils sont priés

d'assister, aura lieu feudl SS courant,,
à 1 h après midi.

Domicile mortuaire, rue du Doubs 69.
l_e présent avl« tient Ueu de

lettres de faire-part. 11353-1

Lies aames iaisant parue ae ia société
Le Liorre sont informées dn décès de
Madame Adèle Demagrlstrl, mem-
bre de là Société.
11419-1 l_e Comité



CASINO -THÉÂTRE
Direction LACLAINDIËRE

(V année).
Bureaux à 8 h. Rideau A 8 V« b ¦

très précises.
Jeudi 22 Octobre 1891

BME-MAIN
Comédie nouvelle en 3 actes,

de M. Victorien Sardon, do l'Académie
française , et de Raymond Deslandes.

M. Littclalndlère jouera le rôle de
Bondinois.

LE CHALET
Opéra-comiqu e en un acte, de MM. Scribe

et Melesville. Musique de M. Adam.

mg*" L'entrée par la ruelle du Casino
se fera comme le dimanche quart d'heure
avant l'ouverture des bureaux.

AVIS. — Un vestiaire se trouve au
premier étage, chez Mme Evard-Sagne.

gpy Pour plus de détails, voir
les affiches et programmes . 11354 3

ASSOCIÉ
Une fabrique d'ébauches «(finissages

avantageusement préparée ponr termi-
ner la montre demande nn associé ponr
cela on bour donner pins d'extension à
l'établissement actnel. — S'adresser,
sons chiffres O. V. D. F. 11379, ai
bnrean de I'IMPABTIAL. 11379-3

Ciment universel Je Pfe-Stanfer
cimente toute sortes d'objets cassés, en
porcelaine, verre, marbre, albâtre, ivoire ,
vaisselle, cloches de lampes. — Dépôts
chez Aille Mathey, papeterie ; librairie et
papeterie A. Courvoisier ; J. Thurnheer.
rue dn Puits 1. 11376 10

l^MTflwl fk» Une bonne ouvrière
-MM- ****.***** modiste, ayant travail-
lé A Paris, se recommande pour de l'ou-
vrage chez elle ou en journée , fait le neuf
et les réparations, à des prix très modi-
ques. — S'adresser rue de la Paix 51, au
2me étage. 11201 1

AIVCIHin- ISTEl
Brasserie Rjuitti

45 , rue de la Serre 45.
- TOUS LES

^
JOURS —

ESCARGOTS
Se recommande, J. Krummenaoher.

11361-3 

PENSIONNAIRES. ^Tbonne pension bourgeoisie.
on prendrait encore quel-
ques pensionnaires, — S'a-

dresser rue du Premier Mars
n* 14 c, au premier étagre, a
gauche. 11299-3

Café - Restaurait STUCKY
pr»a de la «are. 10541-6

= TOUS LES JOURS =
CHOUCROUTE

avec
viande de porc assortie.

SAUCISSES de FRANCFORT
On sert pour emporter. !

Ancien CAFÉ LESCHOT
rue de la Balance 5.

Café-Restanrant Bostely-Pfister
Moût ¦ Moût

ESCARGOTS à la mode de Bourgogne.

Civet de lièvre
Petits SOUPERS sur commande.

Excellente cuisine bourgeoise .

Prix modérés. 11355-3

Brasserie HAUERT
12, rue de la Serre 12. 11134-1

TOBB 4» «¦ i
première qualité.

ON SERT POUR EMPORTER

A * remettre
de suite un commerce de Chapellerie,
Bonneterie, Mercerie, etc. Repri -
se avantageuse. Bonne clientèle. — S'adr.
en l'Etude de Cli.-Etlm. Ohnsteln,
avocat , à Colombier. 11129-2

BRASSERIE DU LION
Place do Marché et rue Neu ve 2.

I ls sont arrivés
LES

ESCARGOTS
premier choix. 11255-2

A vendre environ 3 à 400 sacs de

GOUSSES D'ÉPEAU TRE
à 2 fr. les 100 kilos en gare Othmarsin-
gen. On est prié d'envoyer les sacs.

Joh. OUItS, meunier,
Othmarslngren près Lenzbourg.

H 610 CH. 113.8 -2

Me 1 TISSOT, avocat et notaire
rue Neuve 16.

A louer, pour le 11 novembre 1891, dans
une rue bien située :

1 . Deux caves, remises, bu-
reaux , convenant pour marchand de
vins ou tout e autre profession analogue.

'J. Un magrasln.
3. Un appartement de 4 pièces et

dépendances.
4. Un appartement de 6 pièces et

dépendances. 11273 3*

JS** . louer
ponr le 11 novembre 1891 nn APPARTE-
MENT de 3 pièces et dépendances, sitné
rne de l'Industrie 9, an ler étage.

A loner de suite on ponr le U novem-
bre 1891 nn APPARTEMENT de 2 pièces
et dépendances, sitné à la rne de la
Promenade 23 b. 11373-5

S'adresser en l'Etude de M. Cfi . -U.
Sandoz, notaire, rue de la Promenade 1.

Bi.OCHERIE Ed. SCHNEIDER
(ancienne Boucherie Epplé)

rue du Soleil

CHOUCROUTE ëxtrâ Je Slrasbonrg
A 25 cent, le kilo.

Porc salé et famé bien conditionné.
Sauclssscs au foie, 4 60 c. la livre,
Saucisses à la viande, à 1 fr.

la livre. 11213-1
BOEUF, VEAU, MOUTON, lre quai.

Se recommande à ses amis et connais-
sances , ainsi qu'à l'aimable public de la
Chaux-de-Fonds. Ed. Schneider.

BOUDONS,
Camemberts,

Mont-d'Or ,
TOMMES carrées.

Se recommande, 11196-2

C. FRIKART- MARILLIER
5, nie Neuve 5.
¦ »_-»¦» __ S_-k _M» Pour cause de
* *DJl*»m*Ui__l» santé, à remettre
au plus vite la suite d'une pension bien
achalandée. 11350 3

S'adresser au bureau de I'I MPAKTI _ L .

Le Père Peinard et les écrits simi-
laires, ne sont pas , et n'ont |amals
été en vente, au GRAND KIOS-
QUE de la Chaux-de-Fonds. 11264-3

Pour gypseurs!
A vendre les marchandises et les outils

de l'atelier ds gypseur-peintre de PAUL
GANDON. 11184-1

S'adresser au Greffe du Tribunal.

MARCHÉS DE L'OUEST
ss—i [ I l —

Le Comité d'action, qni a été formé d'intéressés habitant les quartiers envi-
ronnant la Place de l'Onest, pour travailler an maintien des marchés tels qu'ils
ont été fixés par le Conseil général, croit de son devoir de rappeler à MESDAMES
les ménagères des mêmes quartiers qu'il a besoin de leur concours effectif pour
réussir dans sa tâche.

En conséquence, le Bureau soussigné les prie très instamment de bien vouloir
faire avec assiduité leurs achats sur ia Place de l'Onest, afin d'ôter tout prétexte
à la suppression des marchés du mardi et du vendredi snr cette place. C'est le
vrai moyen de maintenir l'état de choses actnel si désiré par un
grand nombre d'habitants.
11380 3 Le BUREAU du COMITÉ D'ACTION.

fi Usine à vapr du Parc, à SAINT-IMIER fl
X ALBERT JEANNERET & FRÈRES V

I l  ÉBAUCHES & FINISSAGES REMONTOIRS
I Ë calibres spéciaux. Qualité soignée.
I I  Genre Glashûtte, 18 19, 20 lignes. Verre et Savonnette à
\€ ancre remontoir , ligne-droite, interchangeabilité. H 5222 j  11112-3 _*£
E i Mouvement "/« platine ea vue, avantageux , ponr boîtes or. |
|| USINE DXJ _E=»-A__F_.<_3 I
\f Téléphone Téléphone \f

Avis anx parents et anx tuteurs !

— Pensionnat de la Crête —
ATJX BRENETS

Cet établissement, fondé en 1855, toujours si fort apprécié de toutes les per-
sonnes qui l'ont vu de près , a dans les dernières années subi quelques changements,
à la suite de décès et de mariages dans la famille des directrices ; mais bien loin de
cesser, comme on l'a cru dans le public , ce pensionnat continue d'offrir aux élèves
tous les anciens avantages, joints à d'important»., améliorations : Leçons pratiques
concernant la bonno t«nu ¦ d'un ménage, Cours de ouisine, de repassage,
de coupe et confection des vêtements, eto.

Les jeunes filles désireuses d'étudier sérieusement une ou plusieurs langues étran-
gères, avant d'aller en Allemagne, en Ang leterre, etc., y troaveroat toutes les facili-
tés nécessaires, et celles qui voudraient faire leur première communion à Noël pour-
ront entrer le ler novembre prochain.

Pour les renseignements généraux , s'adresser franco A M. le pasteur, professeur
Morel , à Neuchâtel ; M. le pasteur Paul Borel, a la Ohaux-de-Fonds ; M. le pas-
teur L. Vivien, aux Brenets.

Pour le prospectus et les détails , à la directrice elle-même Mlle B. Bersot , aux
Brenets. 11236 2

Au Magasin de Mme GRANDJEAN-HTIBNNfl
«O, Rue Saint-Pierre so,

Grand étalage de Broderies et d'Ouvrages de f antaisie
en tous genres et dans tous les prix. 11125

BOUCHERIE_PIERRE TISSOT
Tous les lundi soir et mardi matin,

BOUDIN  ̂l
re qoalité,

Toujours de l'excellente 11298 3

CHARCUTERIE SALÉE ET FUMÉE
Pendant la saison d'hiver

Choncroiite fl8 Strasliourg et fle Berne
Rue Neuve $,

bean logement J90U. j fë&Àfig
1891. — S'adresoer au notaire Charles
Barbier , rue de la Paix 19. 10898-1

Ifl. Bouvet, Opticien
39, Rue de la Serre, Ohaux-de-
Fonds, Prévient son honorable clientèle
et le public en général , qu'il est de retour
de ses voyages habituels, et s'occupera a
l'avenir de la fabrication de lunettes et
binocles tous genres et à tous prix , pour
toutes les vues, les plus difficiles et sui-
vant ordonnance des Docteurs oculistes.
Article tout à fait nouveau et soigné. Ba-
romètres, thermomètres longues vue, Ju-
melles. Grand choix. Enfin tous les arti-
cles d'optique, il se charge de tous les
rhabillages concernant sa partie, et se
rend snr demande à domicile. 10711-18

Un stock de MONTRES en tous gen-
res A prix réduits. Se recommande.

TERRE VÉGÉTALE
200 mètres cubes „„__E '=
jardins , eont à vendre. — S'adresser à M.
P- f - i  i O - . l i  <int-_ i-ronan*. rnn l .a \n Poiv  4 '¦_

Mamans
qui désirez faire réparer pour Noël

les

Poupées articulées
de vos fillettes ,

Adressez-vous au plus vite,
AD 4077-182

Granfl Bazar k Panier Fleuri
A la même adresse, grand choix de

PAILLASSONS
pour devants de portes et de Toi-
les cirées pour tables.

LEÇONS DE PIANO
Mlle Marie L.APL.ACE, rue du

Collège *•*, se recommande pour des
leçons. 11316-2

LIQUID ATION
Pour cause de cessation de commerce,

A vendre un magasin de MODES con-
sistant en : Chapeaux en tous
grenres, Fleurs, Aigrettes, Rubans, Den-
telles, Ruches, Corsets, Gants , Lainages,
le tout est de première fraîcheur et sera
vendu à très bas prix. — L'agencement du
magasin est à vendre. 11200-10

Mademoiselle BRANDT
IO, Rue "Veuve IO. 

RAISINS JU VALA IS
Caissette de 5 kilos , j " choix , franco,

contre remboursement de •* ft*. 50.
10766 3 J. JORIS-FUMEAUX , à Sion.

COQUELUCHE
Remède infaillible. Traitement ho-

méopathique.— Adresser A. S., Homeop.,
Belp près Berne. 10921 7

ton .Me
2milité extra-gros, au Pavillon, rue
.éopold ItObert. 11089-15

A T7TQ Réparations et poils-
***, V X *J .  mage de meubles A do-
micile ou chez lui. Prix modérés. __oui»
RAIDT, menuisier-ébéniste, Indu -tr .  25-
au second. 8787- 55

BRASSERIE DU LION

Moi JL Mais
11381-8 Se recommande.

Fritz Robert , entrepreneur
rue du Parc •**.*

Grande réduction de prix snr les

Tuyaux en grès
par suite d'achats importants. 10982-2*

P__A_*_E __1_ES marbre, grès cérame.
Matériaux de construction»
Terrains à vendre pour construire:

PRÊTS HYPOTHÉCAIRES
snr premier et second rang et snr va-
leurs en titres mobiliers. — S'adresser ,.
sons initiales M. U. A., Poste res-
tante. Prompte solution. 11059-6

Au Magasin alimentaire
72, rue du Parc 72.

Choncronte Je Berne et Strasbonrg
Excellente charcuterie.

Conserves. Fruits et Légumes. Epicerie.
Vins *S* Liqueurs.

Fromage , excellent Beurre de table.
Pommes de terre pour encaver. 11274-11

Se recommande. CH. BURRI.
¦
D-_-»*—_ *_>*-_-»,o.«=* _£^TSTJtr"I^C_>g _̂t7*eS t>^̂
A louer pour Saint-Martin 1891, en-

semble ou séparément, un LOGEMENT
de 5 niées, auler étage, etun ATELIER,
ou COMPTOIR de 12 fenêtrf s. au rez-de-
chaussée. Conditions favorables.

S'adresser en l'Etude Oh. Barbier , rue
de la Paix 19 10897-5-

Charcuterie
J. BORNOZ

Place Neuve.
Dès aujourd'hui, excellentes

SAUCISSES AUX CHOUX
ainsi que des 11300-2

FRANCFORT & W1ENERLI
lf_il*_t_ l  Pour cas imprévu, àlw__L *\m\. ******.* vendre deux pièces
excellent Mâcon. Prix avantageux.
S'adr. au bureau de I'IMPARTIAL . 11351-3

PIANOS
choisis et garantis, des meilleures

fabriques suisses et étrangères

HARMONIUMS , «UITARES, VIOLONS et
autres instruments de musique.

H U C i O - F .. J A C O B I
facteur de pianos , à NEUCHATEL

VENTE , ÉCHANGE , LOCATION
RÉPARATIONS ET ACCO RDS DE PIANOS ET HARMONIUMS

Magasin à la Chaux-de-Fonds
11, Rue du Parc, 11, ouvert les
jeudi et vendredi de chaque semaine.

9972-34

Attention I
M. ULYSSE JEANNERET , rue du

Progrès 113, prévient sa bonne clien-
tèle et le public en général qu'il place ,
comme les années précédentes , de la

BONNE CHOUCROUTE de BERNE
A IS centimes le kilo. 11195-1

Apprenti de commerce
Une importante maison de gros de

Bienne demande de suite ou pour le Nou-
vel-An un jeune homme comme apprenti
commis. U aurait l'occasion de bien ap-
prendre le commerce, la comptabilité et
l'allemand. — Déposer les offres , sous
chiffres G, Y., au bureau de I'IMPARTIAL.

11363 3

Découpages
en tous genres or, argent , métal. Spécia-
lité chiffres or pour graveurs. — S'adres-
ser rue du Doubs 83. au pignon . 11027-15

SOCIÉTÉ
j des Maîtres bouchers

Abatage dn U Oct. an 17 Octobre

31 Bœufs 1717 24
60 Porcs
37 Veaux
32 Moutons

r T
EXPOSITION

de

Chapeaux-Modèles
de PARIS

HAUTE NOUVEAUTÉ
au 10585-4

Bazar Neuchâteîois
DOUILLETTES & MANTEAUX

pour enfants.

___. A
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C_»I»B" OJ '̂JH'ftK k
la représentation d'un article ayant un I

écoulement facile à des H
MESSIEURS f

connaissant parfaitement la localité et ¦
les environs. p]

Adresser les offres, sous K. & L. B
2029, à l'expédition de la « TRIBUNE I
DE GENèVE » * flenève. 11375-1 m
***********************************

fHIHm!!! Mil l'.lllll i III M' j j
Paris 1889 Médaille d'or.

500 francs en or?
ï *l;i Crème Grollch ne fait pas
disparaître tontes les impuretés de la
peau, telles que les tacbes de rousseur,
les lentilles, le bâle, les vers, la rou-
geur du nez etc., et si elle ne conserve
pas jusque dans la vieillesse un teint
blanc, éblouissant de fraîcheur, et de w
jeunesse. Pas de fard ! Prix * Bâle £0
fr. 1,50, dans le reste de la Suisse tr. 2.—. w
Exiger expressément la ,.Créme to
l.rolich primée", car il existe des
contrefaçons sans valeur. j i |

H-. ,.Sn .011 Grolleh", pour com-
pléter la Crème. Prix à B&le fr. 1.—

I

dans le reste de la Suisse fr. 1,25.
„llnlr Million Grollch" la meil-

leure teinture du monde pour les
cheveux, exempte de sulfate de plomb.
Prix partout fr. 2.50 et fr. 5.—.
.; Depot gén.rnl: A. Bûttner ,
pharmacien à BiUe; en vente en
outre dans tonte la Suisse, chez les H
pharmaciens et les coiffeurs. • K


